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Trechorum oculatorum Monographia 

par 

PutxeyN. 



Les pages qui vont suivre ne sont qu'un demembrement 
d'im travail plus etendu qui a pour objet la inonographie 
generale des Treehides. A defaut de materiaux sii ffisans il 
ne m*a encore et6 possible de terminer ni la partie des 
Tr echus prives d’yeux distincts (Anopli thalin us) ui plu- 
sienrs genres de Treehides exotiques. 

Ce sera Pobjet de memoires ulterieurs. 



A lexemple de Latreille, Dejean avait r6uni les T r echus 
et les Bembidium dans un meme groupe sous le notn de 
s u buli palpes, et il v avait joint les Lacii nophor us (Sp6c. 
gen. des CoL V. 1 (1831)). 

Les caraet&res communs etaient: penultieme article des 
palpes renfle vers Pextr4mit6; dernier article termine en pointe. 
Jambes anterieures fortement echancrces; les deux premiers 
articles des tarses dilates chez les <$, Elytres non tronquees 
a Pextr6mite. 

Erichson (Die Kaf. de M. Brandb. (1837) I. T10) reunit 
dans son groupe des T ree hin i, les genres Tat robus, 
Trechus, Pogonus et Bembidium dont les earacteres 
generaux sont ainsi resumes: Ligula cornea, apice dilatato 
liberoque: paraglossis membraneis, apice liberis. Elytra 
integra. Tarsi antici maris articulis 2 primis dilatatis, subtus 
biseriatim pectinato-setosis. 

Cet arrangement fut adopte par Schiodte (Danm. Eleutli. 
1. 319). 

Mr. Lacordaire (Gen. des Coi. I. 364 (1854).), se plagant 
au meme point de vue, donna le nom de Pogonides a sa 
XXXY1. tribu, dans laquelle il fit entrer, outre les Patro bus, 
Trechus et Pogonus, les genres Omphreus, St eno- 
morphus, Dicaelindus, Cardiaderus, Systolosoma, 
Merizodus, Aemalodera et Aepus; mais il en exclut 
les Bembidium, qui ont le dernier article des palpes tres 
petit et vcritablernent subule, tundis que chez les Trechus 
cet article est grand et en cone allonge. 

Cettc divisiori , admise par Jacquelin Duval (Gen. des 
Coi. d’Europe 1. 20. 1855), a ete combattue par Schaum 
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(Deutschl. Ins. I. 364. 1858) qui a demontre fheterogenite 
des eldmcns sur lesquels elle se base. 

Dans sa repartition des Carabiques de Scandinavie, 
Thomson a etabli une sous-famille des Harpalides, ainsi 
d£finie: 

Mesosternum antice deplanatum vel excavatum, haud 
carinatum. Acetabula antica occlusa. Tibiae anticae intus 
excisae vel emarginatae, calcaribus altero apici, altero supra 
apicem insertis. 

II y a fait figurer les tribus des Loricer in a, Clivi- 
n i n a , E 1 a p h r i n a , T r e c li i n a , B r o s c i n a , B r a c h i n i n a , 
Lebiina, F eroni i na, Licinina, Panagaeina, Chiae- 
niina et Harpali na. 

Les Trechina, contenant les genres Bembidium, 
Trechus, Blemus et Patrobus, ont pour caracteres com- 
muns: les dpimeres du mesothorax n’atteignant pas les hanches 
et dilatas vers les 6paules; les mandibules portant un point 
pilif&re au dessus du milieu de leur cote externe; le front 
muni, de cliaque cot6, de deux points piliieres, les epimeres 
du mdtathorax sont distincts; les tibias ant^rieurs sont sinues 
antdrieurement. 

Quoique cet arrangement soit appuye sur des caracteres 
dont il n’avait pas encore et 6 fait usage, je ne puis admettre 
que ces caracteres piAv alent sur ceux que fournissent les 
organes de la bouche et Tensemble des formes. 

Je crois donc devoir maintenir le groupc des Trechides 
tel qu’il a 6te limitd par Schaum. 

Languette s^largissant vers son extrdmite, un peu arrondie 
au eommet, gdn£ralement surmont^e de 8 longs poils, dont 
2 au milieu et 3 de chaque cot6. 

Paraglosses d6passant notablement la languette, ciliees 
interieurement. 

Dernier article des palpes a peu pres de la meme lon- 
gueur que le prec^dent, se terminant en pointe. 

Sillons frontaux larges, profonds, arques, se prolongeaut 
jusqu^n deSsous de la tete apr£s avoir longe les yeux. 

Episternes du mesosternum sYdargissant vers la region 
humerale. 

Les deux premiers articles des tarses des o sont elargis, 
presque triangulaires, dilates interieurement. 

La pubescence des articles commence des le deuxiemc 
article (ellc ne commence qiuiu troisieme chez les Pogonus, 
Patrobus etc.); le prcmier porto ordinairement quelques 
longs poils a son extr£mit*6 interne. — Le labre est echancrd. 

Les mandibules ont, k leur basc interne , une forte dent 
plue ou moins divisee; elles sont aigues a fextr6mit6 et 
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portent un point j>i lifere a la partie superieure de Fexcavation 
du bord externe. Deux points piliferes sont placas de ehaque 
cote des yeux, ent-re ees organes et le sillon arque. 

La base des elytres est depourvue dhni rebord speeiel 
tfetendant (comme ehez ]es Feronia p. ex.) de Pecusson aux 
epaules ■ seulement, le rebord marginal se prolonge plus 011 
moins au del& des epaules. 

J1 existe une petite strie de longueur variable, entre 
Pecusson et la premiere strie. 

Ordinairement, la strie marginale contourne Pextremite 
de Felytre et se releve en Jace de la einquikme strie (parfois 
de la troisieme), a laquelle elle se rcunit plus ou moins di- 
stincternent. 



Les genres appartenant au groupe des Tr de hi des sont 
peu nombreux. 

I. Tr echus, presentant tous les caracteres du groupe 
et comprenant par eonsequent les sous-genres 

a) Anophth almus qui n’en differe essentiellement que 
par Fextreme petitesse ou Fabsenee des yeux. 

b) Epaphius, ayant la dent du menton enti^re. 

e) Thalassophil us, chez lesquels la courbure de la 
premiere strie se releve en tace de la troisieme. 

d) Cnides (voy. ei-apres T. rostratus). 

II. Aemalodera Sol., chez lesquels la dent du menton 
est entiere, le dernier article des ]>alpes est assez epaissi 
vers la base et qui, pour le surplus, se rapprochent beaucoup 
de certains Treehus de Madere. 

III. Aepus, ayant la dent du menton entiere, le der- 
nier article des palpes tres etroit, le penultieme tres large 
a Pextremite, une epine recourbde sous le penultieme article 
des tarscs anterieurs. — Le genre T li ala ssobius Sol. n'en 
ditlere pas. 

IV. Perileptus, presentant tous les caracteres des 
Aepus, quoiqu'ayant un aspect tres different, dii principalcmenl 
k ee que les yeux sont saillans. La premiere strie des Elytres 
ne se releve pas a Pextremite et les yeux sont pubescens. 

? V. Je ne eonnais le genre Taehynotus que par une 
indication trop sommaire qu’en donne Motsehulsky (B. M. 
1861 p. 100) et par la tres mauvaise ligure de Funique espece 
(T. eas t an eu s). Je erois cependant que ce genre fait partie 
des Treebides. 
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Je reviens maintenant aux Treehus proprement dits, 
qui forment Fobjet prineipal de ce memoire. 

C’est Clairville qui, dans le tome II. (p. 22) de son 
Entomologie helvetique, a cree le genre Treehus; 
mais bien qu'ii y ait place les T. rubens (il Fa figure pl. II. 
f. 6) et mi e ros, il a cependant etudie et figur6 les earacteres 
de FAcupalpus meridianus L. C’est ainsi qu’il represente 
la languette comme surmontee de deux soies, tandis qtfil y 
en a 8 cliez les Treehus. Ce qui parait Favoir surtout 
port6 k reunir ces insectes, c'est la forme eonique du dernier 
article des palpes. 

Ce n'est done pas sans quelque raison que Curtis, sepa- 
rant ces el^mens heterogenes, a reeerve le nom de Treehus 
aux insectes que Clairville a plutot eus en vue, et a attribue 
aux Car. minutus, rubens etc. un nom a peu pres nouveau : 
celui de Blemus; je dis a peu pres, parce que jusqu^alors, 
ee nom avait servi a designer des insectes placas anterieure- 
ment parmi les Bembidium. 

Je ne discuterai pas la question de savoir si le genre 
qui nrFoccupe en ee inornent doit necessairement, d’aprcs la 
regie d’anterioritc , porter le nom dc Blemus ou bien celui 
de Treehus dont les earacteres ont 6te assez bien etablis 
par Dejean qui y a reparti toutes les espeees eonnues en 1831. 

Je me rangerai k Fopinion g4neralement admise et j'ac- 
cepterai le nom de Treehus. 



Gen6r alitas. 

La languette est plus ou moins nettement tronquee; ses 
paraglosses, plus ou moins longues et 6troites, sont toujours 
separees du corps de la languette et plus longues que eelle-ei. 

Le labre est assez court, jamais tronque, toujours un peu 
echancre en arc de cercie; parfois cependant cette eehanerure 
semble formee par deux lignes obliques, parfois aussi le fond 
de Techanerure est bisinue p. ex. micros, discus. 

Le menton est court, les lobes externes sont arrondis 
en dehors, anguleux a leur extremite interne, plus eleves que 
la dent centrale qui est ordinairement bifide, ou partagee par 
un sillon profond qui en divise Fextremite. Parfois, mais 
rarement (p. ex. T. secalis) la dent est epaisse et nullement 
divisee. Les deux derniers articles des palpes sont a peu 
prks de merne longueur, mais le penultieme est en massue 
allongee, et le dernier, moins epais des sa base, s'amincit 
graduellement jusqu’a Fextremite qui, cependant, est un peu 
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tronquee. IJ est plus 6troit des la base chez les T. cautus, 
custos. 

Les antennes sont tres variables: quelquelois elles at- 
teignent le milieu des elytres, quelquelois elles ne depassent 
pas Ia base du eorselet; souvent, elles grossissent legerement 
de la base a Lextremite. La longueur Ia plus ordinaire est 
eelle de Ia moitie du corps; leurs articles sont parfois cylin- 
driques, sauf ceux de la base, mais le plus souvent iis sont 
en massue plus ou moins allongee; dans quelques especes, 
cependant, les articles superieurs sont presque moniliformes. 
La longueur relative des deuxieme et quatri&me articles offre 
un bon caractere, pour autant qu’il soit observe avec beaueoup 
de soin, car le sens dans Iequel on examine cet article le fait 
paraitre plus ou moins long; lorsque les antennes sont rame- 
nees en arriere, il est plus long interieurement qu’ext6rieu- 
rement. 

De chacun des cotes de la base de Lepistome part un 
sillon arqu6 qui contourne Loeil en laissant en dessous de 
eelui ci un bourrelet plus ou moins large, et qui va aboutir, 
en dessous de Ia tete , a la pieee centrale (gula). Le 
maximum de profondeur de ces sillons est ordinairemcnt en 
face du milieu des yeux; dans certains cas, la profondeur ne 
commence a decrottre qu'a la hauteur du bas des yeux. — 
Le bourrelet eompris entre le sillon et Loeil est plus ou 
moins convexe, plus ou moins large, surtout en arriere de 
Loeil: son developpement est en raison inverse de la gran- 
deur et de la saillie de Loeil; la eomparaison de sa longueur, 
en face des angles anterieurs du eorselet, forme un tres bon 
earact&re. — Le bourrelet porte deux points piliferes (pores 
orbitaires Pand.); Lun, en face du premier tiers de Loeil, 
est ordinairement assez grand; Lautre, beaueoup plus petit, 
vers la partie post6rieure de Loeil, est place presque dans 
le sillon meme. Mr. Pandellc a tire un bon parti de la posi- 
tion relative dc ces deux points, en les supposant lelies par 
une ligne qui est ou n'est point parallele avec la ligne qu^offrent 
Ics points de Loeil oppose. Mais il n'est pas toujours facile 
d’apprecier ce parallclisme. J’ai prefere indiquer 3e point 
preeis ou aboutirait la ligne orbitaire si ellc etait prolongee 
anterieurement : c'est tantot la base eentrale meme du premier 
article des antennes, tantot le cote soit externe soit interne 
de cet article, soit la base de Lepistome, soit un point entre 
les antennes et Lepistome. 

Les yeux varient beaueoup quant a leur dimension, leur 
forme, leur saillie. Le plus souvent, iis depassent Lorbitc 
dans Iequel iis sont engag^s, parfois rependant iis sont plus 
ou moins apiatis; quelquefois, iis sont extremement petits: 
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le cas se presenle particuli&rement dans les especes a colo- 
ratiori testacee. Iis soni ordinairement un peu eordiformes, 
la partie la plus 6troite se dirigeant vers la paitie anterieure 
du dessous de la t6le; leur cote inferieur, c, a d. situe en 
face des angles du corselet, est inoins arrondi que le cote 
superieur situe vers la base des antennes. Les facettes sont 
d^autant plus larges que Loeil est plus petit. 

Le corselet est toujours moins long que large, tantot 
presque carre, tantot completement cordiforme, le plus souvent 
ayant une forni e intermediaire. Pour apprecier ses dimen- 
sions, Mr. Pandell6 a inesure Pespace qui, en avant et en 
arriere, separe les angles soit anterieurs soit posterieurs. Ce 
procede est peut-etre plus rigoureusement exaqt que celui ou 
Pon prend pour r£el (c. a d. fesant partie de la Jargeur) le 
plus grand developpement anterieur et oii Lon ne tient pas 
compte de la partie saillante des angles posterieurs. Mais 
il peut en resulter cette consequence quhin corselet tres de- 
velopp6 sur les cotes anterieurs, tres retreci vers la basc 
avec les angles saillans et par consequent tres cordiforme, 
soit indique comme plus etroit en avant qu'en arri&re. Au sur- 
plus, la comparaison de l^cartement qui existe entre les angles 
soit anterieurs soit posterieurs est un caractere excellent. 

Le bord anterieur du corselet est ordinairement tronqu6 
ou, du inoins, les angles ne le depassent que fort peu. Mais 
le bord de la base est plus variable. 11 peut etre netiernent 
tronqu6, ou bien avoir la partie comprise entre les fossettes 
et les cotes moins prolongee en arriere (p. ex. minutus et 
surtout secabis); parfois les cotes sont places sur un autre 
niveau que la base par suite de LalYaissement de celle-ci en 
face des fossettes, ce qui n^emp^che cependant pas que la 
base soit tronquee. 

Les fossettes sont situ6es un peu plus pres du bord ex- 
terne que du centre du corselet; elles sont plus ou moins 
profondes, phitot triangulaires qu^arrondies, se reliant d’un 
cot6 avec le sillon marginal qui contourne Tangle posterieur, 
de Tautre avec le sillon transversa] posterieur. — Chez un 
certain nombre (Tespeees, elles sont fort peu profondes. 

Les eiytres sont plus ou moins allongees, plus ou moins 
planes: cylindriques et aplanies chez le T. longicornis, 
oblongues dans plusieurs especes, oblongues-o vales chez le 
plus grand nombre, elles sont quelquefois en ovale court et 
en meme tems tres convexes. 

Leur base iLa pas de rebord, nrais le rebord marginal 
sfy prolonge au dessus de Tepaule pour s^arreter brusquement 
avant le milieu. La longueur et la direction de ce prolonge- 
rnent ont fourni a Mr. Pandelle Lun de ses principaux carae- 
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teres: en effet, il peut etre droit (latus) ou bien il peut, 
soit s'61ever (s tr i gi pennis) , soit s^neliner vers le bas (mi- 
nutus). I/extremite des elytres n’est que trfcs faiblement 
sinuee. Il est rare que les stries soient toutes entierement 
distinctes ou qu^lles disparaissent completement; le plus ordi- 
nairement les prenderes stries internes seules sont plus ou 
moins completes et les autres deviennent de moins en moins 
distinctes. — La premiere strie, a son extremite inferieure^ 
se recourbe et longe Felytre jusqu^un peu au dela du milieu, 
puis sc releve a peu pres parallelement a la suture et re- 
monte jusqu’en face du sixi&me intervalle d’oi '1 elle sdncline 
interieurement pour se reunir plus ou moins distinctement 
a la cinquieme strie. Parfois c’est a la troisieme strie que 
le prolongement de la premiere se reunit (micros, longi- 
cornis), parfois meme la premiere strie longe toute la partie 
posterieure de Felytre et ne se reunit qu’a la strie marginale 
(angustatus, monoleus). 

La huitieme strie n’est ordinairement distinete qu’en des- 
sous des epaules et dans sa moiti6 inferieure; mais elle est 
profonde dans toute son etendue chez les Trechus de Madere, 
du Chili. En dessous des epaules, elle porte toujours 4 gros 
points piliferes, et vers Fextremite, plusieurs autres points 
semblables, mais plus espaces. 

Le strie pr6scutellaire se trouve toujours entre Feeusson 
et la premiere strie et parallelement a celle-ci. 

Le troisieme intervalle porte presque toujours 3 gros 
points piliferes dont les 2 premiers sont ordinairem^pt placas 
sur la troisieme strie et le dernier vers Fextremite de la 
deuxieme; le nombre de ces points est plus consid£rable ciicz 
les T. pacificus, subterraneus etc. — Cliez le T. Mexi- 
canus, le troisieme intervalle est imponctue et c’est le cin- 
quieme qui porte les points piliferes. 

Le dessous du corps n’est jamais ponctue, sauf chez les 
esp&ces pubescentes. La pointe sternale est ordinairement 
glabre, mais elle est inunie de quelques poils chez les T. 
discus et mi eros. 

Les episternes du metathorax sont ordinairement plus 
longs que larges; chez plusieurs esp&ces de Madere, iis sont 
curres. 

Le m6tasternum varie de longueur. Mr. Pandelle a tres 
bien utilis6 ces diflerences en comparant Fintervalle coxai 
(c. a d. Ia largeur du meta sternum entre les hanches inter- 
mediaires et post6rieures) et les piliers des hanches posterieures. 

Les cuisses n^oflrent aucune purticularite, sauf dans une 
seule espece (ochreatus D.) ou les cuisscs posterieures du £ 
sont renllees et dentecs en dessous. 
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Les tibias sont elargis k leur extremite inf6rieure. -- 
Les 3 premiers articles des tarses sont dilates cliez les rj, 
prolonges interieurement, brievement sillonnes, portant quel- 
ques poils en dessus, papilleux en dessous. 

La plupart des especes sont glabres, quelques unes, 
cependant, sont plus ou moins completement pubescentes 
(micros, discus etc.). 

La coloration la plus generale est le noir de poix plus 
ou moins fonce sur la tete, le corselet et les Mytres; souvent, 
cependant, les deux premiers sont d'un brun plus elair. Beau- 
coup d’especes, surtout celles a petits yeux et k bourrelets 
post-oculaires tr&s grands, sont ferrugineuses ou testacees; 
cliez quelques especes, les elytres, de couleur fonc6e, portent 
une bordure marginale (marginalis) ou des taches testacees 
humerales ou apicales (nigro-cr uci atus, scapularis, sub- 
notatus, bino latus); cliez d’autres, dont la coloration gene- 
rale est testacee, il y a sur les elytres une bande noire 
(discus, Ar eclia valetae). — II est assez rare que les an- 
tennes et les pattes soient plus ou moins foncees; je n’ai donc 
parie, dans les descriptions, de la coloration de ces parties, 
que Iorsqu’elle n’est pas d’un testace uniforme. 

1. T. discus Fab. S. E. I. 207. 200 (Carab.). — Putz. 
no. 1. — Scliaum D. I. 033. 1. — Pand. no. 3. 

uni fasciatus Panz. 38. 7 (Car.). 

Mariae Hummel Ess. ent. 11. 44. 

llufo-lestacens, capitis lateribus ehjtrorumqne fascia ante - 
apicali nigris- ( cyaneo - ). Antennae longiores , articulo secundo 
quarto breviore . Oculi prominuli , interstitiis posticis duplo ma- 
jores. Prothorax cordatus, angulis posticis latis, prominentibus , 
acutis . Elytra elongato-ovata, pubescentes, laxe pnnctato-striata. 

Europe temperee et bor^ale, surtout dans les roseaux le 
long de3 eaux courantes. 

2. T. micros Herbst Archiv 142. 60. — Scliaum D. I. 
I. 634. 2. 

rubens Duft. II. 172. 230 (Car.). 

var. planatus Duft. II. 172. 229. 

sericeus Fleiscli. B. M. 1829. 69. 

flavus Sturni VI. 76. 4. 

var. quadricollis Putz. Stett. E. Z. 1847. 303. 

Pubescens, testaceus, vertice elytrovnmque plaga indetermi- 
nata postica obscurioribus. Antennae dimidiam elyt rorum par- 
tem attingentes; sulci verticis antice divergentes ; interstitia 
postica oculis subprominulis aequalia. Prothorax subquadratns, 
lateribus infra medium sinuatis, angulis posticis acute rectis, 
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basi truncata. Elytra depressin scala , oblonga, subparaltela, 
basi truncata, humeris rotundatis . subtiliter pnnctato-striata, 
i uter siit i is punct alatis. 

Long. 4 - EI. 2 - Lat. V/ 2 M. 

En 1847 j’ai deerit comme appartenant a une espece 
distincte, deux individus provenant de St. Petersbourg, ayant 
le corselet a peine sinu£ sur les cot£s, les angles posterieurs 
tres grands, parfaitement droits, non aigus ni saillans et che/. 
lesquels les elytres ne sont nullement deprimees an milieu. 
Depuis, j'ai constate Texistence du dernier earactere (con- 
vexite des elytres) chez des individus qui sont bien certaine- 
ment des T. micros. Je suis dispose a croire que le qua- 
dvicollis est une simple variete oii la partie posterieure du 
corselet est plus elargie que dans les individus ordinaires. 

3. T. longicornis Sturm D. 1.83.9. — Schaum D. 1. 
I. 635. 3. — Pand. no. 1. 

T. Iit toral is Dej. Spec. V. 7. 3. 

Alatus, fusco-testaceus ; caput dilute brunneum, latum , 
sulcis mediis antice subparallelis. Antennae ultra dimidiam 
corporis partem extensae . Interstitia postica oculis haud pro- 
minulis sesqui-longiora . Prothorax subcovdatus, basi ntrinque 
ad angulos posticos emarginata , hisce subrectis, erectiusculis . 
— Elytra depressa, elongala, subparallela, basi truncata, hu- 
meris rotundatis , striis 3 primis profundioribus , prima apice 
tertiae coti functa; metathorace abdomineque parce pubescentibus. 

Long’ 4% - EI. 2y 3 - Lat. iy 3 M. 

» La marge basilaire des elytres s^etend jusqu^ la troi- 
sieme strie; elle se relie a un rebord un peu arque qui va 
jusqu'& r^cusson. Les deux fossettes dorsales des 61ytres 
sont situees sur le troisieme intervalle. La ligne orbitaire se 
dirige sur la partie sup6rieure des yeux. 

Habite a peu pres toute PEurope temperie et meridionale. 

4. T. Whitei Wollast. (genre T h al assopliil u s) lns. 
Mader. p. 71 no. 55. — Coleopt. Atlant. p. 55. no. 165. 

Rufo -ferrugineus nitidus depressus, capite picescenti; pro- 
thorace cordato lateribus postice subreflexis; elytris diluto - 
testaceis striatis, striis ad latera evanescentibus , fascia sub- 
apicali obscura nigrescenti ornatis et singulo punctis 2 distinctis 
impresso, pedibus testaceis . 

Long. 1% Lin. 

Ne connaissant pas cet insecte, je me suis borne a re- 
produire la diagnose etablie par 1’auteur. Mr. Wollaston con- 
sidere le T. Whitei comme repr6sentant , dans les lies de 
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FAtlantique, le T. longicornis. II se trouve rarement 
a Madere, mais beaucoup plus communement aux Canaries. 

5. T. rubens Fab. S. E. I. 187. 92 (Carab.). - Scliaum 
D. I. 638. 6. — Pand. no. 43. 

pal palis Duft. II. 183. 248 (Car.), 
paludosus Gy 11. II. 34. 20 (Bemb.). — Sturni VI. 89. 
— Dejean Y. 8. 4. — Putz. no. 5. 
pallidus Sturm YI. 98. 18. 

Piceus, iridescens . Antennae articulo secundo quarto bre- 
viore. Oculi prominuli , interstitio postico duplo majores . Pro- 
thorax snbcordatus , angulis posticis acute rectis. Elytra 
oblongo -ovata, basi transversim truncata , pnnctato-striata, 
striis externis subtilioribus . 

Long. 6 — EI. 4 — Lat. 2 M. 

Europe temperee et boreale. Conimun k la Baraque 
Michel; fanges elevees k l‘est de la Belgique. 

6. T. integer. 

Rufo-brunneus , palpis pedibusque pallide testaceis. An- 
tennae articulo secundo quarto breviore . Oculi parvi, haud 
prominuli, interstitiis posticis fere aequales. Pr ollior ax qua- 
dratus, antice lateribus rotundatis, dein usque ad angulos po- 
sticos rectis, hisce subrectis , apice acutis nec prominulis , basi 
in medio vix prolongata Elytra oblongo-ovata, humeris ro- 
tundatis, undique profunde striatis, striis pundulatis . 

Long. 5 l / 2 — EI. 3% — Lat. 2 M. 

La couleur generale est plus rougeatre que celle du 
fulvus. La tete est semblable & celle du Lallemonti, sauf* 
que les antennes sont un peu 'plus ldngues et que les bour- 
relets post-oculaires sont un peu plus larges. Le corselet est 
plus reguli&rement arrondi au premier tiers anterieur, beau- 
coup moins retreci en arri&re, nullement sinu6 avant les angles 
post6rieurs qui ne forment aucune saillie, quoiqu^Is soient tres 
tranchans. Le milieu de la base est moins prolonge en arrtere. 
Les 61ytres sont plus larges, plus regulierement ovales, plus 
largement arrondies aux 6paules; la surface est un peu moins 
aplanie; les stries sont tout aussi profondes, mais plus regu- 
lieres et leur ponctuation est un peu moins forte. 

Je n’en ai vu que deux individue (<?) venant de Tanger 
et fesant partie des collections de Chaudoir et Vuillefroy. 

7. T. Ray mon di Pandell6 no. 47. 

Rufo-brunneus , palpis pedibusque testaceis . Antennae 

tenues, elytrornm tertiam partem vix attingentes, articulis se- 
cundo quartoque aequalibus. Oculi prominuli, interstitiis posticis 
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duplo majores. Prothorax fere quadratus, lateribus rotundatis , 
angulis posticis minutis, erectis , acutiuscnlis. Eltjtra oblougo- 
ovata , punrtulato-striata, striis externis obsoletis. 

Long. 4% — EI. 2 2 / 3 — Lat. 2 M. 

II differe du T. fulvus par sa coloration plus brune, 
ses autennes plus eourtes, les sillons du vertex plus paralleles, 
les yeux plus saillans, les bourrelets post-oeulaires moins 
developpes, la ligne orbitaire se dirigeant, non vers la base 
interne des antennes, mais entre les antennes et la base de 
lepistome, le corselet un peu plus long et eneore moins r6- 
treci en arri&re; les angles post^rieurs un peu plus aigus; la 
surface est plus eonvexe, le sillon longitudinal est plus pro- 
fond. Les elvtres sont plus larges, plus arrondies sur les 
cotes, les epaules sont plus arrondies; les stries sont moins 
fortement ponetuees, les stries externes surtout sont beaucoup 
moins marquees, 

Cet inseete a ete trouve a Hy&res , par Mr. Raymon*d. 
Je n’en ai vu que 2 individus dont Tun appartient & Mr. Pan- 
delle, Lautre a Mr. Cbevrolat. 

8. T. fulvus Dej. spec. V. 10. — Putz. no. 10. — Pand. 
no. 46. 

Le T. fulvus peut etre consider6 eomme le type d^in 
petit groupe babitant le midi de PEurope et le nord de 
PAfrique et dont une espece se trouve meme sur la cote 
meridionale de PAngleterre. Les especes de ce groupe sont 
earacterisees par leur taille, grande pour le genre, leur colo- 
ration plus ou moins testaeee, leurs elytres oblongues allongees, 
assez profondement ponetuees-striees, leur eorselet earr£ ou 
cordiforme, leurs yeux assez petits, peu ou point saillans, les 
bourrelets post-oeulaires tres developpes et les antennes longues. 

Adoptant le T. fulvus comme point de depart, je crois 
devoir donner a sa description quelque dcveloppement. 

Long. 4 2 / 3 - EI. 2% - Lat. 1% M. 

D’un testaee un peu rougeatre, avee la tete plus foneee, 
les palpes, les antennes et les pattes plus pales. La dent du 
menton est eourte, large, bien nettement bifide. Les deux 
derniers artieles des palpes maxillaires sont d^egale longueur. 
Les antennes, filiformes, coinposees d' artieles cylindriques, 
a deuxieme et quatrieme artieles c»gaux j ne depassent pas le 
tiers des elytres. Les yeux sont it peine un peu saillans, 
d’un tiers seulement plus grands que les bourrelets post-ocu- 
laires. La ligne orbitaire se dirige sur Ia base interne des 
antennes; le premier j)oint est situe cn faee du milieu dc 
Toeil, le deuxieme est plaee beaucoup plus bas. 

Le eorselet est tres variable. Dans Tindividu unique (?) 

2 



18 



type de Dejean, le corselet est transversalement carre; le bord 
anterieur n’est nullement 6cluincre; les angles ant6rieurs sont 
un peu avances, coupes presque droits avec la ])ointe obtuse : 
les cotes sont arrondis jusqu^au premier tiers d'ou iis se di- 
rigent obliquement, en se retr^cissant un peu jusqu’aux angles 
post^rieurs ou iis se redressent leg&rement; ces angles sont 
petita, droits, nullement saillans; le milieu de la base, jusqu'aux 
fossettes basales, est un peu prolonge en arriere. Des indi- 
vidua recueillis p ar Mr. Schaufuss en Portugal, dans des 
grottes, sont identiques au type de Dejean; mais cTautres pris 
en meme tems ont le corselet notablement plus large, plus 
arrondi sur les cotes, un peu echancre au bord anterieur. 
Un autre individu, egalement pris par Mr. Schaufuss (Cabillar), 
a le corselet plus al longe et moins r^treci en arriere. 

Les elytres sont oblongues, ordinairement planes sur le 
dos; les epaules sont tres arrondies; les stries sont profondes 
et tres fortement ponctu^es, en gen^ral presque crenelees; elles 
sont toutes tr&s distinctes et aussi profondes a Pextr&nit^ 
qu'& la base. 

Espagne. Portugal. 

9. Lallemanti Fairm. A. s., ent. Fr. 1858. 783. 

Un peu plus grand que le fulvus, d'une couleur un peu 
plus foncee; le troisieme article des antennes est notablement 
plus grand. Les bourrelets post-oculaires sont un peu plus 
grands, le point orbitaire inferieur est }>1 us petit; le corselet 
est plus arrondi sur les cotes, plus nettement sinne au dessus 
des angles posterieurs qui sont plus grands et saillans. 

Alg6rie. 



i. T. lapidosus Daws. Ann. nat. List. 111.(1849) 214. 
— Geod. Brit. 168. 

Un peu plus allong6 et proportionnellement plus etroil 
que le fulvus, et d’un testace plus clair; les antennes sont 
un peu plus longues; la tete est plus 6troite, plus allongde, 
plus plane; les deux sillons latdraux sont plus droits et plus 
r^guliers; les yeux sont un peu plus petits et nettement sail- 
lans; Lintervalle qui les separe de la base des antennes est 
beauconp plus grand; le corselet est encore moins arrondi 
sur les cdles et moins retreci vers la base; les angles poste- 
rieurs sont tres droits; la base des elytres est un peu moins 
tronquee et les 6paules sont plus arrondies; les stries sont 
tout aussi profondes, mais leur ponctuation est moius dii tincte. 

Cote meridionale de 1’Angleterre ct surtout Ile de Wigbt. 
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11. T. c e p li a 1 o t e s. 

T. fulvus Fairm. Lab. F. F. *I. 150. 

Cet insecte a ete confondu avec le T. fulvus dont, 
cependant, il s^eloigne beaucou}). La tete est plus etroite, 
plus allongee, Ies sillons lateraux sont beaucoup plus droits; 
iis restent tres profonds dans toute leur dtendue, tandis que, 
cliez le fulvus, iis s'attenuent consid4rablement avant le 
deuxieme point orbitaire; les yeux sont beaucoup plus petits, 
absolument plats; les bourrelets post-oculaires sont plus grands; 
les antennes sont un peu plus longues et leur deuxieme article 
est plus court que le quatrieme: le corselet est plus etroit, 
plus long et par eonsequent plus carr6; il est fort peu arrondi 
sur les cotes; les angles posterieurs sont plus saillans et un 
peu aigus; les elytres sont plus ovales. 

C’est au T. lapidosus que le Cephalo t es ressemble 
le ]dus: il s’en distingue par un corselet plus etroit, moins 
arrondi sur les cotes anterieurs; par la tete encore moins 
large, les yeux un peu plus petits: le point orbitaire sup6- 
rieur est situe au niveau du bas des yeux, tandis que chess 
le laj)idosus il est en face du milieu; les joues forment une 
saillie plus prononcee entre les yeux et la base des antennes. 

Pyren. orientales. 

'J2. T. chlorotieus. . 

Testaceus . Antennae longae, filiformes, articulis secundo 
quartoque longitudine aequalibus. Caput latam. Oculi magni , 
prominuli , interstitio postico aequales. Vrothorax subcordatus , 
basi angustatus, angulis 0 posticis rectis. FJgtra oblonga, late- 
ribus snbparallcUs, marginibus basalibus antice convergentibus ; 
plana, striis 2 primis impressis, ructeris vix postice conspicuis. 

Long. 4% - EI. 2% - Lat. 2 M. 

Enti^rement testace. Dent du meriton large et profonde- 
rhent di visce. Mandibules aigutis. Antennes filiformes, tres 
longues, depassant le premier liers des elytres; les deuxieme 
et quatrieme articlcs presquYgaux en longueur. Tete aussi 
large que le corselet , lisse. Bourrelets post-oculaires egaux 
aux yeux; eeux-ci grands, un peu saillans; les lignes orbitaires 
divergent ' fortement en avant et se dirigent sur la partie 
superi e ure des yeux. 

Le corselet est subcordiforme, de moitie plus etroit a la 
base qifen avant oii il est de la largeur de la tete; les cot6s 
sont arrondis jusqu^au milieu, puis legereinent arques jusqiraux 
angles qui sont releves et droits. Le rebord lateral est large, 
du double plus large aux angles de la base. Le sil Ion longi- 
tudinal est profond, mais tl est a peine apparent au dela de 
Timpression transversale anterieure. Les fossettes de la base 

2 * 
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sont larges, mais peu profondes; elles sont comprises entre 
le sillon qui touche aux Tmgles et Pimpression transversale 
de la base qui forme, de chaque cote, un sillon court et 
oblique s'arretant avant le sillon longitudinal. 

Les 61ytres sont deux fois et demie aussi Iongues que le 
corselet, oblongues, mais avec les cotes (finement cr6neles) 
presque paralleles au milieu , de meme largeur en avant et 
en arriOe; les 6paules sont tres arrondies; les marges basi- 
laires convergent en avant et s\u*retent en face de la qua- 
trione strie; la sui face est plane, meme un peu deprimee; 
les deux premieres stries sont bien marquees, sauf a la base, 
les autre9 ne sont bien distinctes que vers Textremit^. Les 
trois points sur la troisieme strie sont larges et profonds; le 
deuxikme est situe un peu plus bas que le milieu; Textrcmit6 
recourb6e de la premiere strie est profonde et se termine 
brusquement k la cinquieme strie k laquclle elle tend a se 
r6unir obliquement. 

Les piliers des hanches posterieures sont d’un quart plus 
courts que la longueur du m£tasternum. Cliez le o, on re- 
marque une fossette oblongue a rextr6mit6 du dernier seg- 
ment abdominal. 

Cliili (Germain). 5 ind. coli. de Chaudoir. 

13. T. ferrugineus Brulle Voyage d’Orbigny (1842) 
p. 43 no. V8. 

Rufo-testaceus. Antennae longae , sub fili formes. Prolhorax 
subcordalus, basi angustatus , angulis posticis subacutis . Ehjtra 
oblonga , lateribus fere parallelis, subpUtna , striis vix perspicuis. 

Long. 5% M. 

Testac4 rougeatre assez clair. Tete et corselet un peu 
plus allong6s que cliez le clilor oticus; antennes un peu 
plus fortes; cotes du corselet plus sinues posterieurement; 
angles postOieurs plus aigus et plus saillans en deliors; ely- 
ties plus allong^es, plus paralleles, a peine striees; des deux 
points places sur la partie anterieure de la troisieme strie le 
premier seul est visible; le dessus est un peu moins i>lan; 
les pattes sont plus allongees. 

Cordili^re du Chili. Le type de Brulle, qui est une $, 
se trouve d4pose au Mus4um de Paris oii Mr. de Cluiudoir 
a bien voulu le comparer. 

14. T. quadriceps. 

Testaceus. Antennae longae , /ili formes, articulis secundo 
quartoque aequalibus. Caput latum. Oculi parci haud pro- 
minuli , interstitio postico bis minores. Prolhorax transcersim 
quadratus, basi leviter angustatus , angulis posticis obtusis. 
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Elytra oblonga , humeris rotundatis , basi transcersim truncata, 
margine laterali serrulato ; plana , striis profundis, punctatis, 
interstitiis subtilissime remote punctulatis. 

Long. 5 — EI. — Lat, 2% M. 

Testace, avec les mandibules et Textremite des tibias 
bruns. * Dent du menton peu large et l^gkrement bifide; 
penultieme article des palpes pyriforme allonge, de meme 
longueur que 3e dernier, mais de moiti6 plus large b, Textr6* 
niit^ que celui-ci Test a la base. Mandibules 4paisses, peu 
reeourbees et peu aigues a lextremit^, lisses en dessus. An- 
tennes filiformes, longues, atteignant le premier quart des 
elytres; deuxieme artiele 6gal en longueur au quatri^me. 

Te te tres large a raison du grand developpement des 
bourrelets post-oculaires qui, en arriere, ont deux fois la lon- 
gueur des yeux. Ceux-ei sont tres petits et nullement sail- 
lans; Ja ligne orbitaire diverge fortement en avant; elle se 
dirige sur la base interne des antennes. 

Le corselet est en carr6 transversal, un peu r£tr6ci vers 
la base; les cot£s sont arrondis jusqu’au premier tiers ofi iis 
depassent la largeur de la tete; iis se dirigent ensuite obli- 
quement vers la base sans aucune sinuosit^. Les angles post6- 
rieurs sont tres obtus. Un peu arant le milieu de chaque 
eote de la base, un pii aonne naissanee, d'un eote, & Tim- 
pression transversale (Jaquelle est interrompue au milieu), de 
1’uutre a une fossette assez large, mais peu profonde, qui est 
separ^e du sillon lat^ral par un espace relevi. — Le sillon 
longitudinal n*atteint pas tout a fait la baee. 

Les 61ytres sont oblongues, tres arrondies aux epaulee; 
les marges basilaires s’etendent jusqu’en faee de la quatrieme 
strie (elles louchent la cinquieme) et convergent transversale- 
ment. Lc rebord des 41ytres est tres finement crenele depuis 
la base jusque vers le dernier tiers. La surface est plane; 
les stries sont profondes (sauf les deux externes qui sont 
eependant distinctes dans toute leur etendue), ponctu^es; les 
intervalles, surtout ceux exterieurs, sont parsem6s de tres 
petits points piliferes. Le prolongement reeourbe de la pre- 
miere strie s'unit a la cinquieme. La strie prescutellaire est 
longue et profonde; elle est parallele la premiere strie. 
Les deux fossettes de la troisi&me strie sont bien marqu^es; 
la premiere touche h la fois a la troisieme et a la quatrieme 
strie; la troisieme est situle a Textremite meme de l^lytre, 
contre la strie recourbee. 

La pointe sternale est rebordee, dtSprimee entre les han- 
ches, pluri-sillonnee -k Textremite. Le pilier des hanches 
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posterieures est de moitid plus long que la longueur du meta- 
sterniui]. Les tibias ct les tarses sont sillonnes en dessus. 

Pampas du Cliili (Germain). 1 3 coli, de Chaudoir. 

15. T. A udo u in i Guer. Voyage Coquille p. 60 pl. I. 
f. 6 (1832). 

T. testaceus Blanch. Voy. au pole Sud IV. 45 t. 3 f. 15. 

- Hufo-testaeeus . Antennae longae . /ili formes. Caput latum. 
Oculi subprominuli. Prothovax anguste subqnadratus , basi 
angustatus , angulis posticis obtusis , fossulis basalibus nullis. 
Elytra ovato-oblonga, planiuscula. striis distinctis . 

Xong. 4% M. 

Tres voisin du quadriceps: d*une couleur plus brune 
et plus terne; icte avec toutes ses parties semblables; yeux 
plus grands et plus saillans; corselet bien plus ctroit, pas 
plus large que la tete, un peu rnoins long que large, assez 
retreci en arriere, tr&s peu arrondi snr les cotes, surtout 
depuis le milieu; angles posterieurs obtus, arroudis au som- 
met; base coup£e un peu obliquement vers les angles; rebord 
lateral un peu moins largement releve; disque un peu con- 
vexe, coupe longitudinalement par un sillon profond au milieu 
et se prolongeant en s^flaiblissant jusquTt la base, uiais 
s'arrctant en avant a Limpression transversale qui est distincte 
et un peu angulaire; point de fostettes basales. Elytres plus 
exactcment ovalaires, base nullement echaneree; epaules plus 
arrondies; le dessus plan avec trois stries suturales tres 
16gerement indiqudes et trois tres petits points sur la troi- 
si£me strie. 

Iles Malouines et Detroit de Magellan. 2 -9. 

Les types de Mrs. Guerin et Blanchard se trouvent au 
Muscum dTistoire naturelle oii AI r. de Chaudoir les a com- 
pares. C'est par erreur que la description de Mr. Guerin 
indique Tinsecte comme venant de Fort Jackson. 

16. T. microphthalm us Miller. Wien. ent. Monatschr. 
1850 no. 10 p. 300. 

Ferrugineus. Caput latum. Antennae erassiuscnlae, dimi- 
diam fere clyt rorum partem attingentes , articulis secundo 
gnartoque aequalibus. Oculi minuti , depressi , interstitio postico 
fere triplo minores, puncto orbitali postico minimo , linea orbi- 
tali inter oculos et antennarum basim porrecta. — Prolhorax 
cordatus, inter angulos anticos capite angustior , dein lateribus 
latior atque rotundatus , ante medium angustatus, ante angulos 
posticos haud subito constrictus , hisce latis, omnino rectis, 
apice acuto prominulo. — Elytra oblongo-ovata , humeris ro- 
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tundatis , basi ipsa transvcrsim snb truncat a, striis sub inaequa- 
libus, pnnctulatis, d primis distinctis, tertia 5-foveolata. 

Long. 4% - EI. 2% — Lat. 1 % M. 

Je ne connais qu’un seul indi vidu qui a ete donne par 
INIr. Miller a Mr. de Ghaudoir. 11 presente la meme anomalie (?) 
que j’ai d6ja reucontree dans plusieurs des espcces pr6c£- 
dentes c. a d. que la troisieme porte 5 gros points au lieu 
du nombre normal de 3 (Mr. Miller dit 2, fesant sans doute 
abstraction du point post£rieur). Le rebord marginal des 
elytres se prolonge sur la base presque jusqu’en face de la 
troisieme strie; ce n’est que vers son extr£mit6 qu’il prend 
une direction horizontale. On remarque une petite carene_ 
entre la suture et le quatrieme intervalle. 

Compari au T. Longhii, le microphthalmus oflfre 
les diflerences suivantes. Ses antennes sont plus 6paisses, 

surtout vcrs Pextremitd; le quatrieme article des antennes, 
plus long que le deuxieme chez le Longhii, est ici a peu 
pies de la meme longueur. Les yeux sont plus petits, nulle- 
ment saillans; les bourrelets post*oculaires sont de moitie plus 
grands; la ligne orbitaire se dirige, non pas sur la base ex- 
terne des antennes, mais entre les antennes et les yeux. Le 
corselet est moins convexe, un peu moins arrondi au tiers 
ant^rieur, se r&recissant plus graduellement jusqu’au dessus 
des angles post^rieurs ou il est moins etrangle: les angles 
eux memes sont un peu plus grands, plus releves, mais moins 
droits; les elytres sont un peu plus 6troites, moins larges 
anterieuremeni, moins tronquees a la base; les stries sont un 
peu moins profondes et plus irregulieres. 

M<fnts Tatra (Miller). Mr. Miller Pa egalement trouv6, 
mais rarement, au Czerna hora, sous de groases pierres plates, 
dans les endroits humides. 

17. T. procerus Putz. 1. c. no. 9. — Pand. no. 4. 

Piceo-niger , ore, antennis, pedibus clylrornmque basi , mar- 
gine extremo su luraque anguste rnfo-lcslaceis . Caput latum. 
Antennae longiores, tertiam clytr orum partem attingentes, arti- 
culo quarto sccundoque parum longiore. Oculi parvi, leviter 
prominuli, interstitiis posticis aequales, linea orbitali in anten- 
narum basim internam porrecta. Protkorax antice capitis lati- 
tudine, cordatus, lateribus antice rotundatis, dein sensim angu- 
statis, ante basim constrictis , angulis posticis latis, rectis, apice 
acufiusculis ; basi truncata. — Elytra oblongo-ovata , basi 
obliquata, slriato-punctata , striis 4 primis profundioribus, 
quinta sexlaque obsoletioribus, caeteris nullis. 

Long. 6 — EI. 3% — Lat. 2 M. 

Transylvanie. 
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De me me que dans les especes suivantes, les gros points 
de la troisieme strie depassent parfois le nombre normal de 3: 
ehez Lun de mes individus, la troisieme strie porte sur chaque 
elytre 5 points tr&s regulierement disposes. 

18. T. subterraneus Miller. Verhandl. der K. K. zool. 
bot. Ges. in Wien 1868 p. 10. 

Cet insecte est assez voisin du T. procerus; il est 
a peu pres de la meme taille, enti^rement d*un brun ferru- 
gineux; les antenne3 sont encore plus longues, leurs artieles 
sont plus eylindriques; les yeux ne sont nullement saillans; 
les bourrelets post-oculaires sont de moitie plus grands, mais 
moins proeminens. Le corselet est moins arrondi a sa partie 
anterieure, un peu plus large en arriere, plus subitement 
retrdci au dessus des angles post£rieurs qui sont plus petits; 
les rebords lateraux du corselet sont plus eleves et la gout- 
tiere qui les longe est plus large. Les elytres ont la meme 
forme, elles sont strides et ponctuees de meme, mais elles 
sont plus d£primees au milieu; la troisieme strie porte 5 gros 
points, nombre que Mr. Miller indique comme etant normal. 

J’en ai vu un individu dans la eollection de Mr. Chaudoir: 
il provient de Mr. Miller qui Ta pris avec d’autres dans les 
Karpatlis de la Galicie orientale, vallee de Gadzyna, sous de 
grosses pierres profond^ment enfoncees dans le sol humide. 
Un autre, eompletement identique, m*a 6te eommuniqud par 
Mr. Sehaufuss (Beskiden). 

19. T. pacificus. 

Brunneo-piceus , haud nitidus. Antennae breviores, articulo * 
secundo tertio breviore. Caput latum . Oculi prominuli , inter- 
stitio postico tertia parte majores. Prothorax transversim 
subeordatns, [anguli s { posticis subrectis Elt/lra elongato -ob- 
longa, anterius angustata, humeris depressis . plana, striata, 
interstitio tertio 0 -punctato. 

Long. 8 — EI. 4% — Lat. 2 3 / 4 M. 

Couleur de poix un peu brunatre et tres terne sur les 
elytres. Base des antennes, extr6mite des palpes, revers des 
eotes des elytres et paties d’un testaee rougeatre. 

La dent du menton est tres large, obtusement divisee au 
milieu; les lobes lateraux sont jarrondies sur les cotes et 
terminesjinterieurement par une longue^d ent spiniforme. Tous 
les artieles des palpes sont assez epais, tronquds. 

Antennes epaisses, peu allongees, ne depassant que faible- 
*ment la base des elytres* troisieme article le plus long, 
deuxieme le plus court. Tete grande, aussi large que le cor- 
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selet. ; mandibules fortes, peu aigues. Yeux saillans, d*un tiers 
seulement plus grands que les bourrelets post-oculaires. Ligne 
orbitaire se dirigeant sur la base des antennes. 

Corselet transversalement subcordiforme; bord antcrieur 
tres faiblement echanere; angles deprimes, cotes arrondis se 
retr4cissant graduellement jusqifaux angles posterieurs qui 
sont peu saillans, presque droits et dont la pointe est obtuse. 
La base forme un bourrelet qui s’6tend jusqu’au premier quart 
de sa largeur pres des angles posterieurs. Le rebord lateral 
est large; le sillon qui le longe int^rieurement vient se eon- 
fondre avee *les fossettes basales qui sont larges et assez 
profondes et semissent ;\ Limpression transversale inf^rieure 
laquelle est tres marquee et n’est nullement interrompue au 
milieu. Le sillon longitudinal est bien distinet dans toute son 
etendue, tres profond entre les deux impressions transversales. 

Elytres ' oblongues-allongees , tres attenuees en avant; 
epaules nulles; inarges basilaires convergeant fortement en 
avant; le rebord marginal est un peu moins large que eelui 
du corselet; il se termine seulement en face de la troisi&me 
strie. La surfaee est plane, meme un peu deprim^e au milieu; 
toutes les stries sont bien marquees, profondes, peu distinete- 
ment ponetuees; la troisieme porte 6 gros points pilif&res. 
Le sillon apieal est tres prolonge et se reunit par une legere 
courbure a la einquieme strie. Les piliers des hanches poete- 
rieures sont d’un quart plus longs que le metasternum. Les 
segmens de Labdomen sont parsem6s, surtout au milieu, de 
quelques points piliferes assez gros. — Les pattes sont grandes, 
fortes; les tibias et les tarses sont pubescens. Le deuxieme 
article des tarses anterieurs du £ est presque bilobe. 

Ile Croiset (Ocdan paeifique). 3 ind. coli, de Chaudoir. 

20. T. Longhii Comolli Coi. pro v. No voc. (1837) p. 13 
no. 18. — Putz. no. 8. — Pand. 1. c. no. 42. 

Rufo-testaceus , sutura dilutiore. Antennae dimidiam fere 
ch/trorum partem attingentes , articulo secundo quarto breviore . 
Oculi parvi interstitiis posticis sesqui-minores , irnea orbitali 
versus basim antennarum externam porrecta . Prothorax cor- 
datus, lateribus anticis ad medium usque rotundatis , dein angu- 
statis, ante basim constrictis, angulis posticis subrectis . apice 
acutiuscnlis , erectis; basi truncata. Elt/tra oblongo-ovata, 
margine lato erecto, antice latiora, humeris rotundatis, basi 
ipsa transversim truncata, convexinscula, in dorso tantum de- 
planata, punctulato-striata , striis l primis profundioribus, 
quinta sextoque minus distinctis, caeleris obsoletis. 

Les deux individus (J) de la eolleetion Dejean ont ete 
envoyes par Villa et doivent, par consequent, etre regard^s 
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comme representant parfaitement Tespece decrite par Comolli 
d’apr£s des exemplaires de la meme provenance c. a d. du 
Mont Legnone (Lac de Come). 

21. T. Baldensis. 

Mr. Miller m’a donne jadis, sons le nom de Longhii, 
un Trechus venant du Mont Baldo (Lac de Garda) mais qui 
est essentiellement distinet de Pespece decrite par Comolli; 
a laquelle appartiennent certainement les individus de la col- 
Icction Dejean. II est un peu plus grand; les elytres sont 
plus longues, beaucoup plus regulikres, les epaules etant 
moins marquees, plus deprim£es; leur base n’est nullement 
tronquee, mais ses cotes remontent obliquement; leur rebord 
marginal est plus etroit; les stries sont un peu plus profondes; 
le corselet est plus long, plus etroit, moins elargi et moins 
arrondi sur les eot£s dont le rebord est bien moins large; 
les angles ant^rieurs sont plus deprimes. La tete est plus 
allongee, plus Carree; les yeux ne sont nullement saillans; le 
bourrelet posterieur est de moitie plus d^veloppe; le point 
orbitaire inferieur est plus grand. 

22. T, str i gi pennis Kiesenw, Berl. E, Z. 1861. 374. 
— Pand. no. 7. 

Testaceas , antennae longiores, articulis secundo quar- 
toque aequalibus. Oculi parvi haud prominuli , interstitio po- 
stico aequales . Proihorar subcordatns, lateribus antice parum 
rotundatis , postice parum angustatis , angulis posticis rectis 
acutinsculis, erectis. Elytra oblonga, basi rotundata, depres- 
siuscula , pnnetato-striata , striis omnibus profundis, externis 
basi exceptis. 

Long. 3% - EI. 2 — Lat. 1% M. 

Mont rose, d6couvert par Mr. Kiesenw etter. 

23. T. ochreatus Dej. spec. V. 11.6. — Putz. Treeb. 
Consp. no. 19. — Pand. no. 8. 

Milleri Redtb. F. A. 68. 

Testaceus, elytris medio plus minusre infuscatis. An- 
tennae quartam elytrornm partem attingentes, articulis secundo 
quartoque aequalibus. Labrum subangulatum cmarginatum. Oculi 
parci haud prominuli, interstitio postico minores. Prothorax 
subcordatns , lateribus non sinuatus, angulis posticis apertis 
apice subobtnso. Elytra oblongo-ovala, lateribus subparallclis, 
pnnetato-striata , striis 4 primis profundioribus. Femora postice 
longissima, arcuata, subtus ante apicem dilatata et fere emar- 
ginato. 

Long. 3% — EI. 2 — Lat. 1% M. 
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La ligne orbitaire se dirige sur la base interne des an- 
teunes. Le deuxieme point dorsal est situe plus bas que le 
milieu des elytres. 

Styrie. Alpes de rAutriche. 

24. T. saxi eoi a. 

Testaceus. Caput oratum, laerigalum . Antennae cras - 
siusenlae articulis secando quartoque longitudine aequalibus . 
Oculi minuti , haud prominentes , interstitia postica tumida , 
oculis duplo % latiora , linea orbitali inter oculos et autem 
narum basim porrecta . Pyothorax quadratus , lateribus anti- 
cis parum rotundatus , me ilium leviter angustatus, ante 

angulos posticos acutos subsinuatus, basi truncata ♦ — Elytra 
oblongo-orala } basi obliquata , conrexiuscula , puncta to- 
slriala, striis 5 primis profundioribus , caeleris obsoletiori- 
bus , attamen perspicuis. 

Long. 3% — EI. 2 — Lat. 1% M. 

Entierement testace, avee les palpes et les pattes plus 
clairs, les antennes et Lextrlmitc des mandibules plus rou- 
geatres. Les antennes atteignent le quart des elytres; elles 
grossissent legerement vers Liextr4mite. Les sillons frontaux 
sont lisses, tres peu arques en avant. Les yeux sont tres 
petits, presqu^platis, ne depassant pas le niveau des bourre- 
lets post-oculaircs , ceux-ci tres developpes, ayant deux fois 
et demie la grandeur des yeux. La ligne orbitaire aboutit 
entre la partie superieure de ceux-ci et la base externe des 
antennes. Le corselet est presque carre, Tespace entre les 
extremites des angles posterieurs etant egal a'celui entre 
Textremite des angles posterieurs. Les eot4s sont arrondis 
assez legerement et dilates jusqu’au tiers ant4rieur ou se 
trouve le premier point pilifere lat4ral; de la iis se dirigent 
obliquernent et en se r4trecissant un peu vers la base avant 
laquclle iis se redressent pour lormer les angles posterieurs; 
ceux-ci sont assez grands, un peu saillans, aigus; iis paraissent 
un peu relev4s par suite de Tabaissement des cdt4s de la 
base; le rebord lateral est large et assez regulier, bien qu’il 
soit un peu plus d4velopp4 aux angles tant anterieurs que 
posterieurs et au premier point pilifere. Le sillon longitudinal 
est bien marqu4 dans toute son etendue; Limpression trans- 
versale anlerieure est a peine distincte, mais 1’impression 
posterieure est tres prononcee; les fossettes laterales sont 
assez profondes et remontent presque parallelement au bord 
externe. — Les elytres sont regulierement oblongues-ovales, 
le rebord marginal remonte tres obliquernent le long de la 
base; la surface est assez convexe, si ce n"est au milieu; les 
stries, sans etre tres profondes, sont bien marquees, regulieres, 
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ponctu6es; les sixieme et septieme seules sont peu distinctes 
k Pextremite; les deux preiniers gros points de la troisieme 
strie sont larges et profonds, situ6s dans la premiere moitie 
des elytres. La largeur du metasternum egale seulement la 
moiti6 de la largeur des piliers des hanches posterieures. 

Je n’ai vu qu’un seul individu ($) de cette esp&ce; il 
nPa ete eommunique par Mr. de Vuillefroy cormne ayant ete 
trouve par Mr. de la Brulerie a Pajares (Asturies) dans les 
anfractuosites des rochers. 

25. T. elegans Putz. Trecli. Consp. no. 36. — Schaum 
D. I. no. 16. 

Fulvus, oculi ri.r prominuli , interstitiis posticis paulto 
minores . Prothorux subcordatus, postice angustatus neque 
sinuatus, angulis anticis fere porrectis, posticis acute rectis . 
Flgtru ovata , in dorso ptaniuscuto, striis 3 profundis, cae- 
teris sensim obsoletioribus. 

Long. 3% - EI. 1% - Lat. 1% M. 

Styrie. Carinthie. 

26. T. ovatus Putz. Prero. ent. 58. 56. — Trecb. eur. 
Consp. no. 39. — Schaum no. 15. — Pand. no. 6. 

pallescens Redtb. F. A. 69 (var. cfr. Schaum D. 1. 
646 not. *). 

ochreatus Redtb. F. A. 68. 

Fulvodesluceus . Labrum profunde emanjinatwn . An- 
tennae breviores, crassiuscufae, articulis secundo quartoque 
aequalibus . Oculi vix prominuli , interstitio postico paulto 
minores. Prothorux cordatus, angatis posticis subrectis; 
sulco longitudinali in medio tuto atque profundo, Etglra 
ovata . plana, basi oblique truncata , striis primis profundis, 
caeleris sensim obsoletioribus. 

Long. 3% — EI. l 3 / 4 — Lat. l ! / 4 M. 

La ligne orbitaire se dirige sur la base interne des an- 
tennes. Le metasternum 6gale a peine la moitie de la lon- 
gueur des piliers post^rieurs. 

Montagnes de PAutriche et de la Styrie. 

27. T. Bruckii Fairm. Ann. soc. ent. Fr. 1862.58. — 
Pand. no. 5. 

T. politus Fairm. Ann. soc. ent. Fr. 1861. 578. 

Piceus, et gt rorum apice testaceo. Antennae articulo 
secundo quarto breviore. Oculi parvi vix prominuli, inter- 
stitio postico aequales . Prothorux cordatus, lateribus parum 
arcuatis, angulis minutis, prominulis, acutis, basi vtrinque 
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leviter ascendente. Elytra oblonya , striata y striis rix di- 
stincte punclalalis, externis subtilioribus. 

Long. 4 — EI. 2% - Lat. l>/ 2 M. 

Pyrenees occidentales. 

28. T. Schaufussi. 

Long. 3% - EI. 2 - Lat. 1% M. 

D’un brun assez clair, les 61ytres ct le corps couleur de 
poix. Les antennes ne depassent pas ie premier quart des 
elytres; leur deuxieme article est & peine un peu plus court 
que le quatrieme. Les yeux sont saillans, 3 fois aussi grands 
que les bourrelets post-oculaires. La ligne orbitaire aboutit 
entre les antennes et P6pistome. Le corselet est un peu plus 
large que la tete, assez allonge, presque carre, arrondi sur 
les cotes et se retrecissant jusqu’aux angles posterieurs ou il 
est legerem ent sinue; les angles sont grands, plutot aigus que 
droits, saillans. La base est tronquee, inais fortement abaissee 
en face des fossettes qui sont profondes, larges, presqu’ar- 
rondies; le rnilieu de la base porte des rugosites longitudi- 
nales. Le sillon longituflinal est profond; il natteint pas 
tout & fait le bord anterieur. 

Les £Iytres sont oblongues-ovales, distinctement ^largies 
vers leur moitie posterieure, un peu tronquees & la base; le 
rebord inarginal se prolonge en s^levant un peu obliquemeut 
au dessus de Pepaule jusqu’a la base du cinqui£me intervalla 
ou il se termine par un petit eroehet. La surface est un 
peu plane; toutes les stries sont tres distinctement ponctuees, 
bien marquees, sauf la septieme qui se compose plutot d'une 
ligne de points. — Le metasternum est d’un quart plus 4troit 
que la longueur des piliers. 

Portugal (Sierra de Estrella). 1 $ rapport6e par Mr. 
Schaufuss. 

Comme cette espeee est 6tablie sur un individu unique, 
j’aurais d esi re pouvoir la comparer avec une espeee voisine 
et repandue dans les collectione. Mais je n’en connais qu'une 
seule qui s’en rapproclie un peu, c’est le T. Brucki. 

Lc T. Schaufussi a les elytres beaucoup plus foncees; 
ei les sont plus courtes, proportionnellement plus larges, moins 
aplanies; le rebord inarginal est plus bri&vement prolonge 
sur la base et moins obliquement; les stries sont plus di- 
stinetes, plus fortement ponctuees; le corselet est plus large, 
plus arrondi ant6rieurement en dessous du rnilieu; les angles 
posterieurs sont plus grands et plus saillans; la base est 
tronquee beaucoup plus nettement; les fossettes et la ligne 
longitudinale sont plus profondes; ia tete est plus forte; les 
yeux sont plus saillans, les bourrelets post-oculaires plus 
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petits ; la ligne orbitaire a une autre direction: les antennes 
sont un peu plus epaisses. 

29. T. eximius. 

Picens . Antennae praelongae, articulo secundo quarto 
breviore . Oculi prominuli interstitiis posiicis duplo majores. 
Pro thorax cordatus , an putis posticis umpfis , erectis , //r/f- 
tiuscnlis Elptra oblonga, conrexiuscula , humeris rotunda- 
tis , striis J primis profundioribus , punctatis , cueteris sub - 
obsoletis . 

Long. 4 — EI. 2 — Lat. iy 2 M. 

D’un brun clair, plus fonce sur la tete et le corselet; 
les antennes et les pattes sont testacees; le milieu des cuisses 
est un peu rembruni de meine qu'une partie des 3 premiers 
artieles des antennes. 

Les antennes sont Ires longues, elles atteignent le milieu 
des £lytres; leur deuxieme article est un peu plus court que 
le quatrieme. Les yeux sont saillans, de moiti6 seulement 
plus grands que les bourrelets post-oculaires. La ligne orbi- 
taire se dirige sur la base des antennes. 

Le corselet est cordiforme, dilate, mais mediocrem en t 
arrondi sur les cbtes anterieurs; le bord marginal se retrecit 
fortement et obliquement jusqu’au quart posterieur ou il est 
sinu6, puis tombe droit sur la base pour former les angles 
qui sont saillans, grands, releves, un peu aigus et sYtendent 
jusqu’en face de la quatrieme strie des elytres; la base 
s'abaisse brusquement au premier quart lateral pour former 
les fossettes basales qui sont tres larges, arrondies a leur 
sommet qui est distinet jusqu^au tiers inferieur du corselet 5 
le sillon transversal est un peu distinet, interrompu au milieu 
par le sillon longitudinal qui est tres profond dans toute son 
(Hendue. 

Les elytres sont tres regulierement oblongues, assez 
convexes, rurtout en avant, le milieu seul etant legerement 
deprime; les epaules sont tres arrondies et les marges basi- 
laires convergent un peu en avant jusquYi la cinquieme strie, 
a laquelle la strie marginale se reunit; les 5 premieres stries 
sont dislincles et ponctuees, les sixieme et septieme ne sont 
indiquees que par une ligne de points qui d6passe a peine le 
milieu de lYlytre; les 3 ou 4 premieres surtout sont larges 
et profondes. Le sillon apical est assez court; il ne toucbe 
pas la cinquieme strie. — Le metasternuin est plus court que 
les lianches posterieures. 

Mr. de Cbaudoir en possede 2 individus q qui ont £tc 
trouves par Mr. Miller dans le Clioralp (Styrie). 

. Comparce au T. procerus, avec lequel elle a beaucoup 
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de rapports, cette espece en diflere par sa eoloration, par sa 
taille, par ses elytres plus courtes, plus ^largies aux epaules; 
ses stries un peu plus marquees; son eorselet un peu moins 
arrondi sur les cot4s et dont les angles posterieurs sont pro- 
portionnellement plus grands; ses yeux un peu plus larges, 
plus saillaus, et les bourrelets post-oculaires moins dilatas; les 
antennes sont aussi plus longues. 

30. T. ru fico Ilis. 

Nigro-piceus , pralhoruce rufo . Antennae longissimae. 
Oculi snbproininulf Interstitiis posticis minores . Prothorax 
anguste subconlatus , ungulis posticis redis . Elytra oblonga , 
lateribus sub par a It eia } basi oblique truncata , plana , feriter 
pane lato- striat a, striis 2 primis profundioribus . 

Long. 4% - EI. 2% — Lat. 1 >/ 2 M. 

Elytres d’un noir de poix; eorselet et antennes d’un 
brun rouge; pattes testacees. La base des elytr et la 
parlie anterieure de la tete sont de la meme couleur que le 
eorselet. 

Les antennes sont longues et atteignent presque le milien 
des elytres; le deuxieme artiele est ii peine un peu plus court 
et le troisieme un peu plus long que le quatrieme. Les 
bourrelets post-oculaires sont plus grands que les yeux; ceux ci 
sont faiblement saillans; les lignes orbitaires convergent en 
avant et se dirigent sur la base des antennes. 

Le eorselet est subcordiforme, assez dtroit; il ne depasse 
la largeur de la tete qu'& son premier quart qui est fortement 
arrondi; les cotes se redressent aux angles posterieurs qui 
sont largement releves et droits; les fossettes de la base 
sont larges et assez profondes; elles se prolongent jusqu 1 ^ la 
base meme; le sillon longiludinal est profond sauf a ses deux 
extremites; Pimpression transversale anterieure n'est bien 
marqule qifau milieu ou elle est un peu rugueuse; Pimpres* 
sion posterieure est peu profonde. 

Les elytres sont regulierement oblongues, avec les cotes 
(finement crcnel£s) un peu parallcles au milieu, aussi arron- 
dies en avant qu'en arriere; les marges basilaires convergent 
un peu en avant. La surface est plane, meme un peu deprimee 
au milieu. Les stries sont distinetement et laehement pone- 
tu£es; les deux premieres sont bien marquees dans toute leur 
etendue; la troisieme ne. Pest pas entre la base et le premier 
gros point dorsal; les aulres sont plus faibles, bien que restant 
distinctes. La partie redressee de la premiere strie est pro- 
fonde, arqu£e, et se termine brusquement contre la cinquieme 
strie k laquelle elle s’unit. 

Cette espece est assez voisine du T. cblor oticus; elle 
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en differe par sa coloration, par sa taille plus petite, ses 
antennes plus longues , le d6veloppement plus grand des 
bourrelels post-oculaires; les lignes orbitaires divergeant moins 
fortement; le corselet plus court, plus sinue au dessus des 
angles post6rieurs; les fossettes de la base un peu plus 
profondes; les stries des 61} tres plus distinctes et plus ponc- 
tuees ; la strie pr&cutellaire est plus marquee; les 2 premiers 
points dorsaux de la troisieme strie sont plus rapproch^s. 
Le segmeut anal est fov4ole et parfois meme il parait un 
peu echancr6. 

Chili (Germain). 4 ind. coli, de Chaudoir. 

31. T. o b s c u r i c o r n i s. 

Niger, nitidus, antennis obscuris articulo basali tibiisque 
testaceis. Antennarum articulus secundus quarto minor. 
Oculi sub pro mi) rui i, interstitio postico quinta parte majores . 
Prothorax transversus , basi angustatus , angulis posticis 
apertis , snbprominulis : foveolis basalibus profundis. Elglra 
obloitga , postice latiora, in medio plana , stria prima tantum 
omnino distincta; abdominis seqmento ultimo punctato. 

Long. 4% - EI. 2% — Lat. 1% M. 

Dun noir brillant; palpes, antennes et pattes bruns; der* 
nier article des palpes, premier artiele des antennes, base 
des autres artieles et tibias testae6s. Dent du menton large 
et k peine divisae. Antennes atteignant le tiers des 61y tres; 
deuxieme article de moiti6 plus court que le quatrieme. Bour- 
relet post-oculaire un peu rugueux, d’un cinquieme moins 
grand que les- yeux; ceux-ci un peu saillans; lignes orbitaires 
parall&les, se dirigesmt sur la base des antennes. 

Corselet pas plus large que la tete, de moiti£ plus court 
que long, transversat, peu arrondi sur les cot4s, r6tr£ci des 
le premier tiers, jusqu\iux angles posterieurs oii les cot6s se 
redressent; ces angles sont ouverts, rnais leur extremite forme 
une K*g&re saillie ; les fossettes sont profondes, transversale- 
ment rugueuses; clles partent de la base meme, sc prolongent 
en 8'aftaiblissant vers la partie exterieure du corselet et se 
rattaclient a rimpression transversale posterieure qui est moins 
profonde, mais non intcrrompue au milieu. Le sil Ion longi- 
tudinal est bien inarque dans toute son eteudue. 

Les elytres sont oblongues, un peu ^largies vers leur 
partie posterieure; les epaules sont tres arrondies; les marges 
basilaires convergent l^gerement en avant; elles s’arretent 
k la naissance de la cinquieme strie. Les cot6s sont presque 
paralleles. Le rebord marginal est de meme largeur dans 
toute son eteudue. La surface est plane au milieu. Les pre- 
mi£re, buitieine et neuvi&me stries seules sont entieren^ent 
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distinctes; ies deuxicme et troisieme ne le sont point & la 
base; les autres ne sont qu\\ peine perceptibles; toutes sont 
ponctuees; la strie prescutellaire est profonde et droite. Les 
3 points du troisikine intervalle sont egalement bien marqu6s. 
La partie reeourbee de la premiere strie est profonde, assez 
courte, un peu arqu£e, presque parallele k la suture, terminee 
brusquement a son sommet, Les segmens de Tabdomen sont 
couverts, surtout au milieu, de points piliferes. 

Ciiili (Germain). 5 ind. coli, de Chaudoir. 

32. T. M ex i canus. 

Nigro-pireus, nitidus . Antennae longiores , articulo secundo 
quarto parum longiore. Oculi par culi prominuli, interstitiis 
posticis aequales . Prothorax subcordatus , angulis posticis latis, 
redis. EU/tra ovata, basi rotundata, convexa, sutura depla- 
nata, punctatn-slriata, interstitio quinto bifoveato. 

Lon g. 5% — EI. 3 — Lat. 2 2 / 3 M. 

D'un noir de poix brillant, ])arfois un peu brunatre sui- 
le eorselet et la base des elytres; pal|)es, antennes, pattes et 
rebord inferieur des elytres testaees. — La dent du menton 
est grande, creusee au centre, bifide a 1’extremite; les lobes 
lateraux sont arrondis sur les cotes et, en dessus , aigus 
& rextremit6 interne. Le labre est transversa], tronque au 
centre; ses angles sont avances et un peu aigus. Les antennes 
atteignent Textremit^ du premier tiers des elytres; leur 
deuxieme article est un peu plus eourt que le quatri£me; les 
sillons frontaux divergent en avant et en arriere; les yeux 
sont tr£s saillans, assez petils, 6lant i\ peu pres aussi grands 
que les bourrelets post-oeulaires; la ligne orbitaire se dirige 
sur la base interne des antennes. 

Le eorselet est un peu plus large, sur les cotes, que la 
tete avec les yeux, plus etroit en arriere qu"en avant, sub- 
cordiforme; les cotes sont assez fortement rebordes, surtout 
au milieu, 16gerement arrondis et ineme un peu sinu6s avant 
les angles posterieurs qui sont grands, droits, un peu redresses; 
la base est tronquee, un peu repliee apres le milieu; les fos- 
settes basales sont larges, profondes, presqu^arrondies, situees 
peu prks au milieu de chaque cote. L'impression trans- 
versale posterieure est marquee par un sillon anguleux qui 
n'atteint pas le milieu. Le sillon longitudinal est profond 
dans toute son dtendue, surtout a sa base. 

Les elytres sout rcgulierement ovales; les marges basi- 
laires convergent un peu en avant et se prolongent jusqu^ la 
quatrieme strie; le rebord marginal est large (un peu moins 
que celui du eorselet), sinue avant Texirdinite. La surface 
est assez convexe, si ce n'est vers la r£gion suturale; toutes 

3 
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les stries sont distinctes en entier (parfois meme tres pro- 
fondes avee les intervalles un peu convexes), mais les 5 pre- 
mi feres et les 2 dernieres sont les plus profondes; el les sont 
ponctufees; on voit deux larges fossettes sur la cinquifeme 
strie, Fune au bas du premier quart, Pautre au dessus du 
dernier tiers de ehaque elytre; il n'y en a pas sur la troisieme 
strie. Le sil lon apical est assez court, tres large et ties 
profond ; la einquieme strie s’y rfeunit, mais en reste bien 
distincte. — Les piliers ‘des hanches posterieures sont d'un 
quart plus grands que le metasternum. 

Cette espfece semble etre assez variable. Je ne crois 
pas pouvoir en separer les individus a corselet plus large et 
plus arrondi en avant et k elytres en ovale beaucoup plus 
court et dont les stries sont un peu plus marquees. 

Mexique (Salle). 5 ind. coli, de Chaudoir. 

33. Ki es en w e 1 1 er i Pand. Ess. Treclius 1-10 no. 9. 

Niger , palpis , antennis femoribnsque bnnmescentibus , an- 
tennarum basi tibiisque testaceis. Caput oblongum . Antennae 
longae, articulo secundo caeleris angustiore atque breviore . 
Oculi minuti , parum prominuli, interstitio postico vix majores. 
Prothorax angustus, postice angustatus, angulis posticis retusis, 
fere rotundatis. Efytra oblongo-ovata, plana, basi obliquata , 
planiuscula , integri-pnnclalo-striata. 

Long. 4 2 / 2 — El. 2 — Lat. l 2 / 3 M. 

La tete est grande, allongee; les yeux sont tres peu 
saillnns, petits, k peu pres egaux aux bourrelets post-oculaires; 
la ligne orbitaiie se dirige sur la base externe des antennes. 
Les sillons frontanx sont tres profonds. Les antennes atteignent 
le premier tiers des felytres. Le corselet est fetroit; Fespaee 
entre les angles anterieurs est un peu moindre que celui qui 
exisie entre les angles posterieurs; les cotes sont dilates au 
tiers anterieur; iis se retreeissent ensuite, sans sinuositfe, 
jusqu\iux angles posterieurs qui sont tres ouverts, mais cepen- 
dant bien marques. Les iossettes basales sont larges, un peu 
rugueuses et s^tendent presque jusqu'au sillon longitudinal. 

Les elytres sont tres retrecies a la base qui est tronquee 
tres obliquement; le rebord basilaire remonte jusqu‘en luce 
de la quatrieme strie; elles sont notablement ] »1 us larges vers 
Fextremitfe; les stries sont profondes, distinctement ponctufees. 
Le metasternum est d'un quart plus court que les piliers. 

Hautes Pyrenees; k la limite des neiges. 

34. T. angusticollis Kiesenw. Stett. E. Z. 1850. 218. 
— Ann. soc. ent. Fr. 1851. 385. — Pand. no. 10. 

Tres voisin du T. Kiesen w etteri , un peu. plus petit; 



brun, avec les bords et le eentre tant du corselet que des 
£]ytres de couleur plus claire, les antennes et les pattes 
testacces. L’espace entre les angles anterieurs du corselet est 
£gal a celui qui existe entre les angles posterieurs*, les cdtes 
sont un peu moins arques en arriere, un peu plus releves*, 
les angles posterieurs sont un peu plus marques, mais non 
saillans; les fossettes de la base sont moins larges et s’6ten- 
dent moins vers le eentre du corselet*, les stries et leur 
ponctuation sont un peu moins distinctes. 

Pyrenees centrales. 

35. T. d i s tinctus Fairm. Fn. Fr. 1. 14ih — Pand. no. 11. 

Long. 3 — EI. 2 — Lat. 1 M. 

Assez facile & distinguer du T. a n gu sticol 1 is par sa 
couleur d’un testace brunatre; ses anteunes qui n^itteignent 
que le premier quart des 41ytres et dont le deuxikme article 
est plus long que le quatri&me; son corselet sinue au dessus 
des angles posterieurs qui sont plus largement relevas, plus 
arrondis. Les elytres sont notablement plus etroites, moins 
elaigies en arriere et leurs stries sont beaucoup moins pro- 
fondes. 

Hautes Pyrenees. 

T. glacialis, assimilis, Pertyi etc. 

Tandis que la plupart des nombreux Trechus de 1’ AI le- 
ma g n e montagneuse ont ete recueillis 'en quantites souvent 
consid^rables, les especes de Suisse ne se rencontrent qu'a 
peine dans les eollections. II est resuite de cette disette que 
peu de ces esp&ces ont pu etre etudiees et que le plus grand 
nombre de celles etablies par Heer en 1837 ont 6te niees, 
supprimees ou reunies plus ou moins arbitrairement. 

Je me suis eflorce de resoudre, ce qui est devenu un 
veritable probleme, la question des Trechus de Suisse. 

Heer n’est pas de ces observateurs superficiels ou aven- 
tureux dont il soit permis de contester Texactitude ou de nier 
la competence. II faut donc admettre a priori que ce qu'il 
a deerit, ii La vu et nettement exprimi. Les types sont 
d’ailleurs deposes au Mus6e de Zurich ou chacun peut les 
v£ritier et les comparer aux descriptions. 

Ceci pos£, chacun reste naturellemcut libre d^appr^cier 
la valeur specifiquc des caractfcres, tout en tenant compte, 
tant des caracteres en eux-merne, que de leur constance chez 
des individus plus ou moins nombreux. Scliaum s^st livre 
a cette appr£ciation , mais son d6sir de d£barrasser Tento- 
mologie des especes mal etablies lui a peut-ctre fait tranclier 
trop facilement la r£union de la plupart des Trechus de Heer. 

3* 
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,Tai tenu k mettre sous les jeux des entomologistes 
toutes les pisces du procas. Mr. Tournier a obtenu la corn- 
munication des tjpes du Mustfe de Zuricli et il en a fait des 
dessins en prenant les pr6cautions les plus minutieuses contre 
toutes les chances d'inexactitude; ces figures ont ensuite ete 
examin^es par Heer lui-meme qui les a declar6es correctes. 
On les trouvera ci-jointes. Je pense qu^apres les avoir com- 
parces aux descriptions*), chacun reconnaltra qu’il est prudent 
(Pajourner toute reunion, toute suppression. Je tiens provi- 
soirement en reserve le T. Schaumi Pand. 

Les Trechus dont il s’agit appartiennent k deux formes 
bien distinctes. 

Chez Pune, le corselet est transversal, avec les cotes 
arrondis, faiblement r6tr6cis vers la base et les angles poste- 
rieurs saillans. 

Chez Pautre, le corselet est subcordiforme, peu arrondi 
sur les cot6s; les angles posterieurs sont peu ou point saillans. 

A la premi&re forme appartient le T. glaci al is, auquel 
se relient les T. assimilis, profundes tria tus et macro- 
cephalus. 

La deuxieme comprend les T. Pertji et laevi pennis. 

36. T. glacialis Heer. Die Kafer d. Schweiz III. 47. 8. 

Tete tr&s forte, presqu’aussi large que le corselet; an- 
tennes egales a la moitie du corps; sillons frontaux restant 
tr&s profonds en face du milieu des yeux. Corselet trans- 
versal, arrondi sur les cot6s anterieurs; les angles posterieurs 
sont arrondis, mais termines par un angle aigu tres petit: 
les £1) tres sont assez allongees, leurs cotes sont presque pa- 
ralleles; Ia surface est assez convexe; le rebord margina 1 est 
assez grand; les stries sont un peu inegales**), toutes mar- 
quees, mais les 3 premi&res sont les plus profondes. 

Sur les points les plus elevas des Alpes. 

37. T. assimilis Heer 1. c. 47. 7. 

Diflere du glacialis par la tete plus 6troite que le cor- 
selet, le sillon longitudinal et les fossettes basales du corselet 
moins profonds, Pimpression transversale ant6rieure beaucoup 



*) Pour les especes etablies par Heer, on se borne ordinairement 
a consulter la Fauna Co 1 eoptero ru m helvetica (Zuricli 1841). 
Cet ouvrage n’est que le resume des meraoires principaux qui ont 
ete publies, en 1837, dans les Neu e Denkschriften der Schweiz. 
Natur f. Gesellschaft tires a part sous le titre : Die Kafer der 
Schweiz. Neufchatel 1837. 3 vol. in 4°. 

**) „Die Streifen abweichend, bald seichter, bald tiefer, wodurch 
sie wie punktirt erscheinen. 
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plus faible ; les elytres sont moins parall&les, plus ovales; 
chacune duelles est separ^ment arrondie a Pextremit^; les 
stries sont un peu plus profondes; les mandibules sont plus 
courtes et plus arquees. 

Dans les plaines. 

38. T. profundestriatus Heer 1. c. p. 48 no. 9. 

Difiere du glacialis par ses elytres plus ovales, entiere- 

ment et tres profondement strides, son corselet plus carre, 
ruguleux, a angles posterieurs moins saillans; ses mandibules 
plus arquees; les antennes sont d’un brun noiratre avec la base 
de chaque article plus claire. 

Un seul individu. — Region des neiges. 

Dans une lettre adressee a Mr. Tournier et que j’ai sous 
les yeux, Mr. Heer se defend du reproche d’avoir d6crit 
comme espece distincte un ex. mal conforme du T. gla- 
cialis. „Vous voyez, dit-il, qu"il n'est point verkiimmert, 
mais un ex. gut ausgebildet und wohl erhalten. C'est 
le meme que Mr. Schaum a vu.“ 

En ellet, le dessin tres fidelement execut6 par Mr. Tour- 
nier ne semble pas confirmer la supposition de Schaum. 

39. T. macrocephalus Heer 1. c. p. 48 no. 10. 

Un peu plus petit que le glacialis; la tete est aussi 
large et plus Iongue; les mandibules sont arquees; les an- 
tennes ne depassent pas les epaules; le corselet est moins 
arrondi sur les cot4s anterieurs, plus faiblement margini; les 
angles posterieurs sont un peu saillans; les elytres sont plus 
ovales et les stries tont moins profondes. 

Trouv6 un peu en dessous de la region des neiges. 

40. T. Pertyi Heer 1. c. 49. 11. 

La tete est grande, allongee, avec le coi un peu plus 
long que chez le glacialis. Le corselet est presque cordi- 
forme, assez convexe, tronque a la base, lcgerement 6chancr6 
en avant, notablement elargi a sa partie anterieure; les angles 
anterieurs arrondis; les angles posterieurs nettement droita 
pr£cedcs d'une faible sinuosite; les 4 ou 5 prenderes stries, 
sans etre tres profondes, sont bien marquees; les autres de- 
viennent moins distinctes, tauf les stries cxternes qui dis- 
paruissent completement. 

Region alpine et superieure. 

41. T. laevipennis Heer 1. c. 49. 12. 

De meme taille que le pr£c£dent, un peu plus clroit, de 
teinte un peu plus claire, surtout sur le corselet; les antennes 
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sont plus foncees; les sillons frontaux sont plus profonds et 
surtout plus prolougds, mais iis sont plus faibles des le milieu 
des yeux; le eorselet est un peu plus court; les 3 premieres 
stries sont extremement faibles* les autres sont k peine legere* 
ment distinctes. 

II habite en general des locali t6s plus £levees que le 
T. Pertyi. 

42. T. Schaumi Pand. 1. c. no. 12. 

43. T. limacodes Dej. sp. Y. 23. 19. — Putz. no. 38. 
— Schaum no. 27. — Pand. no. 15. 

Bufo- testaceus. Antennae crassiu scutae , articulo secundo 
quarto longiore. Oculi vix prominentes, parvuli , interstitio 
postico aequales. Prothorax cordatus , angulis posticis rectis. 
Elytra convexa , ovata, striis 3 profundioribus , quarta atque 
quinta subtilioribus, caetcris obsoletis. 

Long. 1% - EI. l 2 / 3 - Lat. 1% M. 

Alpes de PAutriche, de la-Styrie et de la Carinthie. 

44. T. lithophilus Putz. Trech. consp. no. 37. — 
Schaum D. I. no. 24. — Pand. no. 16. 

(immatur.) T. alpicola St. D. I. YI. 95. 15. 

Piceus, prot horaee elytr orumque sutura dilutioribus. An- 
tennae crassius culae, breviusculae , articulis secundo quartoque 
aequalibus. Oculi subprominuli, interstitiis posticis dimidio vix 
majores. Prothorax cordatus, angulis posticis parvis, acutis, 
prominulis. Elytra breviter ovata, convexa, striis vix punctu - 
latis, 3 primis profundis, quarta subtiliori, externis obsoletis. 
Prothorax elytr aque margine late erecto. Metaslernum pilis 
quadruplo minus. 

Long. 3% — EI. 2 — Lat. V/ 2 M. 

Alpes de la Styrie et de la Carinthie. 

45. T. croaticus Dej. no. 17. — Putz. no. 26. — 
Schaum no. 25. — Pand. no. 17. 

Rufescens, elytris plus minusve infuscatis Antennae bre- 
viusculae, articulis secundo quartoque aequalibus. Oculi haud 
prominuli, interstitio postico triplo majores. Prothorax corda - 
tus, angulis posticis minutis, acutiuscnlis. Elytra convexa, 
ovata, striis 3 primis profundis, caeteris obsoletis. 

Long. 3% - EI. 1% - Lat. l l / 3 M. 

II differe du lithophilus par sa couleur, ses antennes 
un peu moins 6paisees, les yeux un peu plus plats, les bour- 
relets post-oculaires plus petits, le eorselet plus arrondi sur 
les cotes, moins retrcci en arriere, les elytres moins courtes, 
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moins largement rebordes , le rebord basal plus oblique etc. 
De ineme que chez le lithop hilus, la ligne orbitaire aboutit 
entre les antennes et la base des mandibules. 

Croatie. Carniole. 

40. T. subeo rdatus Chaud. Enum. Caucas. p. 192 
no. 315. 

Nigro-piccus , cly Irorum margine , sutura apiceque rufo - 
brunneis. Antennae crassiusculae , articulis secundo quartoque 
aequalibus. Oculi haud prominuli, interstitio postico duplo 
latiores. Prothorax transversim subcordatus , angulis posticis 
rectis, subprominulis . Elylra breviter ovata , convexa , punctato - 
striata, striis 3 primis integris , caeteris sensim obsolescentibus . 

Long. 3% — EI. 1% — Lat. 1% M. 

Brun de poix; corselet, partie anterieure de la tete, 
extremit£ des 61ytres, suture et bords externes d’un brun 
rougeatre, palpes, base des antennes et pattes testacee. 

Antennes assez 6paisses, & deuxieme et troisi&me articles 
egaux. Yeux peu developpes,* tres plats, doubles de la lar- 
geur des bourrelets post-oculaires. La ligne orbitaire se di- 
rige sur la base des antennes. 

Le corselet est plus large que la tete, transversal, sub- 
cordiforme; les cotes sont peu arrondis et descendent en se 
retrecissant jusqu’aux angles posterieurs qui sont droits, un 
peu saillans, releves; la base est coup6e carrdrnent et ne 
s'abaisse qu’au niveau des fossettes qui sont triangulaires et 
assez profondes; le sillon longitudinal est bien marque jusqu^ 
la base. 

Les elytres sont plus larges que le corselet, en ovale 
assez court et tres r6gulier: les marges basilaires convergent 
cn avant. La surface est convexe. 

Les stries sont distinctement ponctuees ; les 3 premieres 
seules sont bien marquees dans toute leur 6tendue; les sui- 
vantes diminuent graduellernent de profondeur; les dernieres, 
Bauf Ia strie marginale, sont a peine indiquees. 

Comparce au T. limacode's, dont elle a la taille, cette 
tspece en difFere par la coloration fonc6e de la tete et des 
dytres, par ses antennes un peu plus longues, sa tete moins 
large , ses yeux plus apiatis; le corselet est beaucoup moins 
cordiforine, moins arrondi sur les cotes, plus retr^ci vers la 
base, les angles posterieurs plus droits; les marges laterales 
sont moins larges; les 61ytres sont un peu plus courtes et 
an peu plus larges anterieurement. 

Caucase Occidental (Radscho 8000 p.). 1 ind. $ coli, 

de Chaudoir. 
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47. T. ovipennis Motsch. Bull. Mose. 1845 p. 348. — 
Mannerh. ib. 1852. 299. 

Piceus , iridescens , pro thoracis , ehjt rorum margine atque 
sutura rufulis. Antennae longae. Oculi snbprominuli , inter- 
stitiis posticis tertia parte majores. Prothorax breviter corda- 
tus , angulis posticis minutis , rectis cl prominentibus . Elytra 
snboblongo-ovala, pkmin senia, basi transversi m truncata, stria 
prima integra, secunda tertiaque subtilioribus, abbreviatis, cae- 
leris obsoletis. 

Long. 4 — EI. 2% — Lat. 1% M. 

Couleur de poix ou roussatre, avec le dessus des elytres 
(sauf les marges et la suture) et parfois Je corselet couleur 
de poix; les elytres surtout ont un reflet irise. Palpes, an- 
tennes et pattes testac^s. Les antennes sont assez longues; 
elles atteignent Pextremitc du premier tiers des elytres; les 
yeux sont faiblement saillans; les bourrelets post-oculaires 
sont du 2 / 3 moins grands; les lignes orbitaires se dirigent sur 
la base des antennes. — Le eovselet est lnievement cordi- 
forme, assez faiblement arrondi sur les cotes anterieurs, r^treci 
en arriere; les angles post6rieurs sont petits, droits et saillans; 
les fossettes basales presqu’arrondies; Timpression transver- 
sale posterieure est bien marqu^e et non interrompue au mi- 
lieu; Pant&rieure est egalement bien distincte, depassee par le 
sillon longitudinal qui est large et assez profond. — Les ely- 
tres sont ovales, un peu oblongues, un peu planes en dessus; 
les marges basilaires convergent trausversalement et s'arretent 
k la quatrieme strie qui s’y reunit; la premiere strie seule 
est complete, -ponctu£e; les suivantes sont de moins en moins 
distinctes. Le sillon apical est assez court et se termine 
brusquement sans se r£unir k la cinquieme strie. Le deuxieme 
point dorsal est situe un peu avant le inilieu. Les piliers 
des hanches posterieures sont un plus longs que le meta- 
sternum. 

Amerique russe (Sitka). 6 ind. collection de Chaudoir. — 
3 ind. coli. Schaufuss (San Gregorio). 

Cette esp&ce est assez voisine du T. ro tu n d ipen n is; 
elle en differe par sa coloration habituellement moins fonc6e, 
ses elytres un peu plus longues, moins arrondies sur les cotes, 
beaucoup moins convexes; le sillon apical est un peu plus 
court; le corselet est moins convexe, moins arrondi sur les 
ebt6s, moins r6tr6ci avant les angles posterieurs qui sont plus 
petits; le rebord marginal est un peu plus large; les yeux 
sont un peu plus grands et moins saillans. 

48. T. cyclopterus. 

Bvunneus. Antennae graciles, articulo secundo quarto sub- 
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breviore. Oculi prominuli , interstitio postico triplo majores. 
Prothorax latus , transversus, lateribus rotundatis , angulis 
posticis minutis, vix prominulis. Elytra breviter orata, con- 
vexa, humeris basique rotundatis , striis 2 primis profundioribus. 

Long. 4 - EI. 2 - Lai. 1% M. 

Brun, avec Pextremitc des palpes, le premier article des 
antennes, les pattes et 3e bord externe des elytres testaces; 
les tibias sont brunatres. 

La dent du inenton est sillonnee dans toute sa longueur, 
legerernent divisee a Pextremite. 

Les antennes sont assez minces; le deuxieme article est 
de tres peu plus court que le quatrieme; il est plus cylindrique. 
Les yeux sont saillans; le bourrelet post-oculaire n’est que 
du tiers de leur £tendue; la ligne orbitaire se dirige sur la 
basc interne des antennes. 

Le corselet est tres trans versal, plus large que la tete, 
de meme largeur a ses deux extremitas; les cotes sont regu- 
lierement arrondis jusqu’aux angles posterieurs qui ne forment 
qifune tres faible saillie; le rebord s’elargit depuis le milieu 
jusqu'& la base. Le pii de la base qui commence les fos- 
settes , est situe a peu pres au milieu de chaque cote de 
celle-ci; le sillon se dirige, d’un cot6 en remontant parall&le- 
ment au bord externe, de Pautre obliquement, en se confondant 
avec Timpression transversale laquelle n’est pas interrompue 
au milieu, mais y devient moins profonde, plus large et plus 
irreguliere; le sillon longitudinal est tres profond dans toute 
son etendue; cependant il n’atteint pas tout-a-fait le bord 
anterieur. 

Les elytres sont en ovale tres court; les epaules sont 
tr&s d6primees et ne sont pas distinctes; les marges basilaires 
y sont tr&s arrondies, convergent en avant et s'arretent en 
face de la cinquieme strie, a laquelle elles touchent. La strie 
recourb6e de Pextremite est longue et 8’etend jusqu’a la 
huitieme, avec laquelle elle se confond d’abord pour faire 
un. crochet vers la cinquieme. La surface est convexe; la 
region suturale est dcprimee surtout en avant; les deux pre- 
mieres stries sont profondes; les 3 suivantes sont peu di- 
stinctes; les sixieme et septi&me ne le sont nullement. Les 
3 points dorsaux sont fort peu marques, surtout le premier. 
Le m6tasternum est extremement etroit; il atteint t\ peine la 
moitie de la longueur des piliers posterieurs. 

Chili. 1 ind. (immat. ?) coli, de Chaudoir. 

40. T. rot u n d ip e nnis Duft. F. A. 11. 176. 236. — • 
Putz. no. 23. — Scliaum D. I. 652. 23. — Pand. no. 18. 

Brunneo-piceus , antennis, pedibus elytrorumque margine 
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rnfo-lestaceis. Antennae tertiam elytrorum partem attingentes , 
articulis secundo qnartoqne longitudine aequalibus: oculi leviter 
prominuli , interstitio post-ocufari tertia parte majores , linea 
orbitali versus basim internam antennarum porrecta , puncto 
inferiore minimo . Prothorax transversim cordatus, antice 
rotundatus, ante basim coarctatus, angulis posticis acntinscnlis, 
paulo erectis . Ebjtra breviter ovata, in dorso vix pfaninscula, 
margine laterali breviter per basim transversim continua , striis 
3 //rimis profundioribus, quarta quintaqne obsoletioribus , cae- 
leris obsoletis. 

Long. 3% — EI. 2 — Lat. 1% M. 

Styrie, Alpes Noriques. 

Schaum compare le T. rotund ipennis avec les T. con- 
strictus et lit hop hilus. La forni e du corselet est lellement 
differente chez le T. constrictus que la comparaison est 
inutile. 11 y a plus d’analogie avec le lithophilus; mais 
les antennes sont plus longues, le corselet est notablement 
moins large anlerieurement , moins sinue en arri&re, la base 
des elytres est tronquee non pas obliquement mais trans- 
versaleinent, leur suture est ordinairement plus obscure et 
les stries internes sont un peu plus prononcees. 

Le marginalis a le corselet beaucoup plus large et 
plus arrondi en avant; ses angles posterieurs sont plus aigus 
et plus saillans; les elytres autrement colorees, sont plus 
largement tronquees a la base; le bourrelet post-oculaire est 
beaucoup plus etroil; les antennes sont un peu plus courtes; 
Lintervalle coxal est plus 6troit. 

50. T. pulchellus Putz. Prem. ent. p. 59. 57. — Trech. 
eonsp. no. 31. — Pand. no. 19. 

Picens, capite, prothorace , eli/t rorum margine sntnraquc 
rufescentibus . Antennae breviusculae , articulo secundo quarto 
longiore et paulo angustiore . Oculi parum prominuli, inter- 
stitio postico triplo majores, linea orbitali inter antennas et 
chjpeum porrecta. Prothorax transversim cordatus, lateribus 
anticis rotundatus , dcin angustatus , angulis posticis minutis 
subacutis. Elytra ovata, basi fere rotundata, vix transversim 
truncata, striis 3 primis profundioribus. 

Long. 3% — EI. iy 3 •- Lat. I '/ a M. 

Haute Lusace. Montagnes de la Sildsie, de la Transylvanie 
et de la Saxe. 

51. T. rotundatus Dej. V. 23. — Putz. 27. — Schaum 
D. I. 28. - Pand. 20. 

JSigro-piceus, antennarum basi pcdibnsque testaceis . An- 
tennae crassius culae, quartam elytrorum partem vix attingentes, 
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articulis secundo quavtoque fere aequalibus. Oculi interstitio 
postico quadruplo majores , linea orbitali in antennarum basim 
internam porrecta. Prothorax transversim snbcor datus , late- 
ribus anticis rotundatis , usque ad angulos posticos angustatus, 
hisce erectis , obtnsiusculis. Elytra ovata, convexa, striis sub- 
tilibus, leviter punctulatis, tribus primis integris, duabus se- 
quentibus abbreviatis, caeleris obsoletis . 

Long. 2 y 2 — EI. iy 3 — Lat. 1% M. 

Les individus de la eollection Dejean viennent des mon- 
tagnes de la Styrie. LMnsecte se retrouve en Carniole et en 
Carinthie. 

52. T. marginalis Schaum Berl. Ent. Zeit. VI. (IS 62) 
p. 264. — Pand. no. 21. 

Piceus, cyanco-micans, elytrorum marginz aut enn arumque 
articulis primis testaceis . Antennae quartam eh/trorum partem 
attingentes, articulis secundo quartoque aequalibus: oculi inter- 
stitio postico quadruplo majores, linea orbitali inter antennas 
atque clypeum porrecta . Prothorax transversim cordatus , late- 
ribus anticis rotundatis, angulis posticis sat latis, aeutiuscnlis . 
Elytra ovata, humeris rotundatis , basi ipsa truncata, leviter 
striata, striis 3 primis integris, quarta vix perspicua, caetcris 
obsoletis . 

Long. 3 - EI. 2 — Lat. 1 y 2 M. 

Transylvanie et Banat. 

53. T. pinguis Kiesenw. Stett. Ent. Zeit. 1850. 218. — 
Ann, soc. ent. Er. 1851. 389. — Pand. no. 22. 

Piceo-rufus. Antennae crassiusculac , usque ad tertiam 
elytrorum partem extensae, articulo secundo quarto vix longiore . 
Oculi prominuli , interstitiis posticis duplo latiores. Prothorax 
transversim subcordatus , lateribus parum arenatis, angulis 
posticis minutis , acutiusculis , subprominulis. Elytra breviter 
ovata, basi latius marginata , striis 3 vel 4 primis distinctis, 
ructeris obsoletis. 

Long. 3% — EI. 1% — Lat. 1 % M, 

Pyr6nees orientales et centrales. Les types de Mr. Kiesen- 
wetter ont ete recueillis au lac d’00, pres de Bagn&res de 
Luehon. 

54. T. distigma Kiesenw. Ann. soc. ent. Er. 1851. 388. 
— Pand. no. 37, 

Piceus. Antennae tertiam elytrorum partem paullo exce- 
dentes, articulis secundo quartoque aequalibus. Oculi prominuli, 
interstitiis posticis haud duplo latiores. Prothorax transversus, 
basim versus paullo angustior, angulis posticis prominentibus, 
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acutis. Elytra ovata , basi brevius marginata , striis 3 vel 4 
primis distinctis, caeleris obsoletis . 

Long. 3% — EI. 2 - Lat. 1 1 / 2 M. 

Difl&re du pinguis par ses clytres moins arrondies et 
dont le rebord marginal est plus court; son corselet notable- 
ment plus large, moins retreci vers la base, plus arrondi sur 
les cot6s et dont les angles posterieure sont plus grands et 
plus aigus; par les bourrelets post-oculaires qui sont un peu 
plus grands; ses antennes un peu plus minces vers Pextremite 
et un peu plus longues. 

Hautes et Basses Py renues. 

55. T. striatulus Putz. 1. c. 311. 2-8. — Sehaum 1. c. 
20. — Pand. no. 35. 

Xigro-piccns , antennis basi quandoque pro thorace rufis , 
pedibus obscurioribus . Antennae quartam elyt rorum partem 
attingentes, articulo secundo quarto longiore. Oculi interstitiis 
posticis quadruplo majores, linea orbitali in basim antennarum 
internam porrecta . Protborax transversim subcordalns, angulis 
posticis rectis prominulis, basi recte truncata, humeris rotun- 
datis, striis 3 primis profundioribus , quarta abbreviata , cae- 
teris obsoletis . 

Long. 3 % - EI. 2 - Lat. 1% M. 

Silesie meridionale, Carniole, Transylvanie. (Mr. Pan- 
delle indique encoie la Grece. Ce doit etre une erreur.) 

56. T. gravi d us*). 

T. latipennis Chaud. Bull. Mose. 1844 p. 451. 

Picens. Antennae validae, crassiuscnlae, articulo secundo 
quarto breviore. Oculi subprominuli , interstitio postico duplo 
latiores. Prolhorax subocatns, antice posticeque angustatus, 
angulis posticis minutis, subacute rectis. Elytra lata, breviter 
ovata, convexiuscula, striis distinctis, 4 primis profundioribus . 

Long. 4 - EI. 2% - Lat. l l / 3 M. 

LTun brun plus ou moins clair, les antennes de la meme 
teinte, les pattes d’un roux un peu testace de meme que les 
derniers segtnens de Pabdomen. 

Les antennes sont assez epaisses et atteignent Pextremite 
du premier quart des 61ytres; leur deuxi&me article est plus 
court que le quatrierhe. La tete est m6diocreinent large; les 
bourrelets post-oculaires egalent a peu pr&s la moiti6 des 
yeux; la ligne orbitaire se dirige vers Pangle basal de Pepi- 

*) Sturm ayant deerit (D. 1. 95. 16) un Trechus latipennis 
(place aujourd’hui dans le genre Tachys) j’ai cru devoir adopter 
pour 1’espece deerite par Mr. de Chaudoir le nom de gravidus, 
propose par Sehaum. 



stome; le deuxieine point est situe beaucoup plus bas que la 
partie inferieure de 1’oeil. — Le corselet est peu large, en 
egard a la largeur des elytres, tr&s r6treei entre les angles 
anterieurs qui sont fortement deprimas et touclient presque 
le col^ les eot6s sont arrondis jusqu^u premier tiers, puis iis 
se dirigent obliquement et en se retrecissunt sur les angles 
posterieurs oii iis sont tres faiblement sinues; les angles sont 
petits, droits, presqu’aigus , mais pcu saillans. La base, un 
peu plus large que le bord anterieur, est nettement tronquee. 

Les elytres sont beaucoup plus larges que le corselet, 
tres courtes, assez regulierement ovales; la base est tronquee; 
le rebord marginal se prolonge au dela des 6paules, et 
transversalement, jusqu'& la hauteur de la einquieme strie, 
k laquelle il se reunit. La surfaee est tres convexe, elle ne 
s'aplanit que vers le milieu; toutes les stries sont distincles 
et ponetuees dans toute leur etendue, cependant les 4 pre- 
mieres seules sont profondes. LMntersalle coxal est plus court 
que les piliers des' hanches posterieures. 

Mr. de Chaudoir a compari son T. latipennis au T. 
palpa lis, la seule espece connue en 1844 qui eAt quelque 
rapport avee lui. Sa coloration est la meme, sauf que les 
antennes -et les pattes sont plus obscures et que les derniers 
segmens de Tabdomen sont testaces; la taille est un peu plus 
petite; la tete est plus etroite; les antennes sont plus epaisses, 
leur premier article est plus court, plus pyriforme; la ligne 
orbitaire qui, cbez le palpa lis, se dirige sur la base externe 
des antennes, se dirige chez le gravidus sur Langle de 
Lepistome. Le corselet est tres diderent; il est plus etroit, 
beaucoup inoins {“largi au premier tiers anterieur; les angles 
anterieurs sont beaucoup plus deprimes et plus rapproches 
de Ia tete; la base qui, chez le pal palis, est un peu reculae 
dans sa moitie externe, est entiei ement tronquee chez le 
gravidus. — Les elytres de ce dernier sont beaucoup plus 
courtes, plus convexes, un peu plus larges a la base, moins 
arrondies sur les cotes, strides k peu pies de la ineme maniere, 
mais un peu plus distinctement ponetuees; Ia strie prescutellaire 
est un peu plus courte; Tinteivalle coxal est plus etroit. 

L’espece a cote de laquelle le T. gravidus se place le 
mieux k raison -de la plupart de ses caracteres est le T. 
stria tui us; de meme que ce dernier, "fl a les Elytres bri^ ve- 
rnent ovales, mais encore plus larges et surtout plus profonde- 
ment stri£es-ponctuees, — les lignes orbitaires divergeant en 
arriere, mais beaucoup plus fortement, — les antennes testa- 
cees seulement k la base, — rintervalle coxal notablement 
plus court que les piliers posterieurs; mais la forrne de son 
corselet est toute autre. 
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J\u vu dans la collection de Mr. Chaudoir les deux sexes 
de eet insecte qui a 6te rapporte des environs de Trebizonde 
(Gouriel) par Mr. de Nordmann. — La collection de Mr. Reiebe 
en eontient 6galement un exemplaire. 

57. T. montanellus Gemminger Cat. p. 392. 

T. montanus Putz. Stett. Ent. Zeit. 1847 309. 21. 
Sebaum D. I. 1. 643. 12. 

Nigro-piceus , subcyauescens; antennae articulo seciutdo 
quarto snbaequali. Interstitium posticum oculis triplo minus . 
Prothorax transversus , lateribus rotundatus, basim versus sub- 
angnstatns , angulis posticis minutis , acutis. Eli/tra ovata , 
convexa, striis 4 primis integris profundioribus. 

Long. 3% — EI. 2% - Lat. 1% M. 

D'un noir brillant, oflrant un reflet bleuatre. Les an- 
tennes et les pattes sont testaeees. Le eorselet est trans- 
versa 1, un peu retr6ci vers la base, regulierernent arrondi sur 
les eotes jusqiLaux angles posterieurs qui sont aigus et saillans. 
Les angles ant6rieurs sont tres deprimes, un peu avanc6$, 
tres arrondis; la surface est eonvexe; le rebord lateral est 
peu large. Les elytres sont ovales, les epaules sont tr&s 
arrondies, le rebord lateral les depasse peu, it s’arrete 
brusquement en face de la cinquieme strie. Les 3 premieres 
stries sont profondes et completos* les autres deviennent de 
moins en moins distinctes. La tete, avee les yeux, est moins 
large que le eorselet; le deuxi&me artiele des antennes, un 
peu plus eourt que le troisieme, est un peu plus long et plus 
6troit que le quatri&me. Le bourrelet post-oeulaire egale le 
tiers des yeux; la ligne orbitaire se dirige sur Tangle de 
Lepistome. Le premier point est tres large. Les piliers des 
hanehes posterieures sont de moitie plus longs que la largeur 
du m^tasternum. 

Silesie aux environs de Glatz (Schneeberg). 

Le nom, sous lequel j’ai deerit cet insecte en 1847, avait 
deja ct6 donne en 1844 par Motsebulsky a un Tiechus de 
Siberie. Mr. Gemminger a propose de designer sous le nom 
de montanellus mon T. montanus. 

58. T. splendens Gemminger Cat. p.*394. 

T. micans Sebaum D. 1. I. 644. 13. 

Pandelle p. 150 no. 36. 

Piceo-niger , nitide subcganeus ; interstitium /mslicum 
oculis triplo minus. Prothorax transversus , tat e/ ibas sub- 
rot undatus } angatis posticis acutis, prominatis . Ehjtra orata , 
subconrexu , striis 4 primis integris profundioribus. 

Long. 3 — EI. 2 — Lat. I 1 /* M. 
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Mr. Pandelle (p. 159) emet des doutes sur la r6alite de 
cette esp6ee qui, suivant lui, pourrait Lien n’elre qifune va- 
riete du T. montanus. 

Bien, qu’en efTet, ces deux insectes soient assez voisins, 
iis sont cependant parfaitement. distiucts. 

Le montanus est plus grand , d’une teinte plus foncee 
et. plus brillante; ses pattes et ses antennes sont plus rou- 
geatres. Le micans a les 61ytres plus ou moins testace.es 
sur les bords; les bourrelets post-ocnlaires sont plus grands, 
les lignes oibitaires sont beaucoup plus paralleles; le corselet 
est proportionnellement plus large, moins arrondi sur les eot6s; 
les elytres sont moins convexes, plus profondemeut strides; 
leurs 6paules sont moins arrondies et presqifanguleuses. 

Silesie, aux environs de Glatz. 

Suivant Schamn, Mr. Miller aurait trouve en Styrie des 
individus excedant d’un JM i 1 1 . la taille ordinaire. Scliaum 
sisnale 6galement d individus dc eette taille venant de Croatie 
et presontant un corselet un peu plus large et des elytres 
moins arrondies. 

Mr. Le Conte ayant, des 1840, deerit un T. micans, 
le nom donne par Scbaum a la presente espece a ele modifie. 

59. T. d e p r e s s i c o 1 1 i s. 

Subaenescenti-piceus , antennarum articuli* prima cae- 
terorunajue basi ru /is : etgtro simpula maculis duabus voluto, 
uva humerali subquadrata . alleru aule-apicali rotundula , 
r er sus marginem comi esis, ruf'o-(eslaceis . Prothora.r latus , 
travsrersus. tute marginatus, angulis posticis fatis , acatia - 
scutis . Elglra breviter orata , conre.ru , basi truncata . pun- 
ctato-striata . 

Long. 4 - EI. 2 1 / 3 - Lut. 2 iM. 

ILun brun de poix ordinairement un peu plus bronze sur 
les elytres que sur le corselet; Lextremit^ des palpes, le pre- 
rnier article des antennes ainsi que la base des suivans, les 
pattes, une taclie humerale presque carr6e, prolongee le long 
de la marge externe, une grande tache arrondie, situ6e vers 
le bord externe au dernier quart des 61ytres, sont dMnc cou- 
leur testacee un peu rougeatre; le milieu des tibias et les 
tarses sont ordinairement brunatres. 

La dent du menton est assez larg€f et bilide. Les an- 
tennes, assez fortes, d6passent le premier quart des 61) tres;' 
le deuxieme article est un.peu plus court que le quatri6me; 
les yeux sont tres saillans; iis sont des 2 / 3 plus grands que 
le bourrelet post oculaire; la ligne orbitairc se dirige vers la 
base interne des antennes; les deux points sont assez rap- 
proebes l’un de Lautre; au dessus du point superieur on re- 
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marque plusieurs stries longitudinales; le milieu du vertex 
porte un point enfonce bien distinet. 

Le corselet est large, transversa), de meme largeur a ses 
deux extrdmites; son rebord lat^ral est large; les angles 
anterieurs sont pro6minens, mais arrondia; les cdt6s sont for- 
tement elargis au premier tiers, puis iis se r6trecissent jus- 
qu’aux angles posterieurs qui sont grands, releves, tres sail- 
lans, un peu plus aigus que droits; un sillon oblique part du 
premier tiers de la base et oceupe le fond des fossettes ba- 
sales; Timpression transversale posterieure est interrompue 
au milieu; le sillon longitudinal est bien marqu6 si ce n’est 
vers le bord anterieur; a la base, il est un peu plus profond 
et a, de chaque cote, un sillon couit et un peu inegal. La 
surface est peu convexe si ce n’est au milieu de chacune de 
ses deux parties. 

Les elytres sont en ovale court, tres convexes; leur base 
est distincteinent tronquee; la marge basilaire est tres coui te 
et d6passe & peine les 6paules qui sont un peu saillantes; le 
rebord lateral est large, un peu moins cependant que celui 
du corselet. Toutes les stries sont ordinairement bien mar- 
qu6es, legerement ponctu6es; les stries externes (sauf la 
huiti&me et la neuvieme qui ne se reunissent qu’en dessous de 
Pepaule) sont cependant plus legeres que les autres. — Les 
piliers des lianches sont de moitie plus peti ts que le meta- 
sternum. 

Chili. Collection de Chaudoir. 5 individus de la coi* 
lection Solier sous le nom inedit dc T. ruti pes Sol. 

60. T. latus Putz. no. 24. — Schaurn no. 21. — Pand. 
no. 31. 

Aigro-piceus ; antennae br tumear, scapo testaceo . An- 
tennae quartam elgt rorum partem ri.r attingentes ; articula 
secundo quarto punito breriore . Oculi prominuli , interstitio 
postico fere triplo majores. Prolhorux sn beor (lutus, angulis 
posticis prominulis . acate rectis . E/gtra In er i ter orata, 

conr exi us cula , striis J primis profundioribus , caeleris ob- 
soletis. 

Long. 4% - EI. 2 3 / 4 — Lat. 2 M. 

Alpes de la Styrie, de Plllyrie et de Ia Transylvanie. 

(Fortsetzung folgt.) 



